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RÉFORMER
NOS VIES

ANNIVERSAIRE Il y a 500 ans, Martin Luther placardait ses thèses contre les 
indulgences de l’Eglise romaine à Wittenberg. En proclamant que Dieu nous accueille 
par grâce, et non en fonction de nos mérites, il initiait la Réforme protestante dont 
nous sommes les héritiers.

Aujourd’hui, nous ne pouvons pas nous contenter de commémorer ces faits anciens, 
qui furent d’ailleurs tumultueux et divisèrent la chrétienté. Cet anniversaire est l’occasion 
de nous interroger sur ce que signifie de nos jours l’appel de l’Evangile.

La Réforme du XVIe siècle n’est pas un fait historique isolé. Elle souligne une 
dynamique de changement qui concerne toutes les époques et chacune et chacun de 
nous. Notre époque aussi appelle l’Eglise à réaliser de grandes réformes. 

C’est dans cet esprit qu’est né le journal Réformés, dont voici la première édition. 
Les Eglises réformées de Genève, Vaud, Neuchâtel, Berne francophone et Jura ont 
souhaité unir leurs trois publications précédentes en créant ce mensuel qui compte 
plus de 220’000 abonnés. Les Eglises sœurs de Fribourg et Valais se joindront peut-
être par la suite à l’aventure.

Notre premier dossier résume l’esprit que nous souhaitons donner au journal : 
sans nostalgie du passé, nous interrogeons l’identité protestante telle qu’elle est 
vécue aujourd’hui en convoquant plusieurs témoins parmi les théologiens, les 
pasteurs et les paroissiens engagés.

Comme les publications qu’il remplace, Réformés se compose de deux parties. La 
première est commune aux cantons. Elle traite de questions liées au protestantisme 
ainsi qu’à l’actualité, envisagée dans une perspective éthique et spirituelle. Elle 
souligne des enjeux et propose des débats. La seconde est propre à chaque région. 
Elle fait la part belle aux Eglises cantonales et présente les agendas des paroisses.

Nous espérons, chères lectrices et chers lecteurs, que Réformés contribuera à 
renforcer le sentiment d’unité entre les Eglises romandes, et qu’il vous permettra 
d’enrichir votre propre recherche spirituelle.

  Gilles Bourquin et Elise Perrier, co-rédacteurs en chef
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Sortir du nucléaire, 
un vœu pieux ?

NUCLÉAIRE Le 27 novembre prochain, 
le peuple Suisse aura à se prononcer sur 
l’initiative populaire « Pour la sortie pro-
grammée de l’énergie nucléaire ». Cette 
dernière veut interdire la construction 
de nouvelles centrales nucléaires et limi-
ter la durée d’exploitation des centrales 
actuelles. Le texte souhaite aussi que 
la Confédération agisse pour limiter la 
consommation d’énergie, améliorer l’ef-
ficacité énergétique et promouvoir les 
énergies renouvelables.

Le Conseil fédéral et le parlement 
recommandent de rejeter l’initiative. En 
effet, la stratégie énergétique 2050 pré-
voit déjà que les centrales nucléaires ne 
seront pas remplacées lorsqu’elles arrive-
ront en fin de vie. De plus, la fermeture 
prématurée des centrales engendrerait 

L’association oeku - Eglise et environnement soutient 
l’initiative pour la sortie du nucléaire. La Fédération 
des Eglises protestantes de Suisse a choisi de ne 
pas prendre position.

une pénurie d’électricité conséquente 
puisque 40 % du courant consommé en 
Suisse provient du nucléaire.

Limiter les risques
Sans vouloir faire de scénario catas-
trophe, l’association oeku soutient qu’il 
est plus que jamais nécessaire d’en finir 
avec le nucléaire. La fuite du réacteur 
de la centrale de Fukushima en 2011 
montre qu’un risque existe, même dans 
un pays hautement industrialisé tel que 
le Japon. Pour oeku, la vétusté des cinq 
centrales nucléaires suisses est plus que 
préoccupante.

Actuellement, les centrales disposent 
d’une autorisation d’exploitation d’une 
durée illimitée, et ce aussi longtemps 
qu’elles sont jugées sûres. Toutefois, se-
lon oeku, il semble que les mesures de 
sécurité renforcées, suite à l’accident de 
Fukushima, ne soient que partiellement 

remplies. Af in de limiter les risques, 
l’initiative populaire demande la fer-
meture en 2017 des centrales de Beznau 
I, Beznau II et Mühleberg. Le texte ré-
clame l’arrêt des activités à Gösgen en 
2024 et à Leibstatdt en 2029.

Trouver des alternatives
Pour pallier le manque d’énergie résultant 
de la fermeture des centrales nucléaires, le 
comité d’initiative mise sur les énergies re-
nouvelables. Selon lui, une planification de 
sortie du nucléaire jusqu’en 2029 permet-
trait d’assurer une sécurité énergétique 
suffisante. Un calendrier difficile à suivre 
pour le Conseil fédéral, qui juge que la fer-
meture de trois centrales en 2017 forcerait 
la Suisse à s’approvisionner à l’étranger. 
Une solution boiteuse : si cette électricité 
est bon marché actuellement, elle provient 
en grande partie de centrales nucléaires ou 
à charbon.  Nicolas Meyer
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30 ans d’engagement
Depuis sa création en 1986, année de 
la catastrophe atomique de Tchernobyl, 
l’association oeku s’investit pour 
la sortie du nucléaire. Aujourd’hui, 
oeku est reconnue comme organe de 
consultation pour les questions écolo-
giques par la Conférence des évêques 
suisses (CES) et la Fédération des 
Eglises Protestantes de Suisse (FEPS). 
Elle est composée de plus de 600 pa-
roisses et organisations liées à l’Eglise. 
Oeku est à l’initiative de la campagne 
annuelle « Un temps pour la création ». 
Pour marquer ces 30 ans d’existence, 
des festivités sont prévues les 4 et 5 
novembre à Fribourg.
Infos : www.oeku.ch/fr
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Le camion 
de la Réforme,
« chasseur » d’histoires

Le camion de la Réforme fera escale 
dans 67 villes d’Europe. Ce périple 
va durer un peu plus de six mois. 
Quel est son concept?

GOTTFRIED LOCHER L’idée 
est de récolter des his-
toires en l ien avec la 
Réforme, celle des évé-
nements et des person-
nalités de chaque escale, 

histoires que le camion 
amènera à Wittenberg à la fin 

du périple. Ces « histoires » seront acces-
sibles durant l’exposition mondiale qui se 
déroulera à Wittenberg de mi-mai à fin 
septembre 2017.

La FEPS soutient-elle ce projet ?
En Suisse, le « camion à histoires » fait 
halte en huit hauts lieux de la Réforme, 
de Genève à Coire. C’est l’un des treize 
projets que nous organisons au plan na-
tional pour commémorer 500 ans de 
Réforme, avec les Eglises cantonales 
concernées. Ensuite, place aux com-
mémorations  dans les traditions régio-
nales et cantonales, dès 2018. Je suis très 
fier d’inaugurer ce parcours européen à 
Genève, le 3 novembre, en présence de 
personnalités européennes. C’est une fa-
çon de rappeler que la Réforme qui a eu le 
plus d’influence au plan mondial est celle 
de Calvin, et que la ville abrite une ins-
titution unique dans le paysage ecclésial, 
le Conseil œcuménique des Eglises, dont 
la FEPS est membre.

Que va-t-on trouver dans ce camion ?
Le camion fera une escale de 36 heures 
dans chaque ville. Chacune crée son 
propre programme d’animation avec les 
personnalités locales, en lien avec la Ré-

Le camion de la Réforme 
quitte Genève le 4 novembre 
pour sillonner l’Europe. 
Président de la Fédération 
des Eglises protestantes 
de Suisse (FEPS), Gottfried 
Locher explique la démarche 
liée à ce Parcours européen 
des cités de la Réforme.

forme. La FEPS y propose un répertoire de 
365 lieux, personnalités et concepts réfor-
més que chacun pourra consulter en ligne.

Ce camion rappelle t-il les réforma-
teurs qui, au XVIe siècle, allaient de 
ville en ville pour prêcher ?
Cela rappelle en premier lieu que la Ré-
forme est un processus européen qui 
s’étend sur plusieurs dizaines d’années, 
et qui a plusieurs sources et plusieurs 
couleurs. Malgré des moyens de commu-
nication beaucoup moins confortables et 
rapides, les réformateurs ont cultivé de 
nombreux échanges et une culture pro-
noncée du débat théologique (la dispute) 
et politique. La Réforme ne se résume ni 
à Luther et à l’Allemagne, ni à Zwingli, 
Calvin et la Suisse. Comme président de 
la Communion des Eglises protestantes 
en Europe, j’ai fait connaissance de tra-

ditions réformées d’une grande richesse 
en Europe de l’Est – Hongrie, Tchéquie 
– mais aussi là où on l’attend moins : en 
Italie avec les vaudois, en France avec son 
très riche passé huguenot ou encore en 
Ecosse.  Nicolas Bringolf

Label synonyme 
d’échanges 
Dix villes suisses portent le label 
« Cité européenne de la Réforme » 
de la Communion d’Eglises protes-
tantes en Europe. Mené à l’occa-
sion du jubilé des 500 ans de la 
Réforme, ce projet de partenariat 
entre Eglises et cités européennes 
entend favoriser des échanges 
fructueux entre l’art, la culture et 
la spiritualité.
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INITIATIVE Portée par quatre-vingts 
organisations de la société civile, l’ini-
tiative pour des multinationales respon-
sables a obtenu 120 000 signatures et a 
été déposé à la Chancellerie fédérale. 
Lancée notamment par Greenpeace, 
Pain pour le Prochain et Amnesty inter-
national, l’initiative vise à contraindre 
les entreprises suisses à respecter les 
droits humains et l’environnement dans 
l’ensemble des secteurs d’activités et 
partout sur la planète. Elles sont actuel-
lement régies par le principe d’autorégu-
lation.  (M.D. /Protestinfo)

MENDICITÉ Pour contrer l’initiative 
de l’UDC visant à interdire la men-
dicité dans le canton de Vaud, un 
groupe de représentants associatifs 
et politiques lance un référendum. 
Bien que solidaires avec la cause, les 
grandes Eglises en sont absentes. 
« Le Vicariat vaudois ne prendra pas 
position sur l’interdiction de la men-
dicité », a déclaré le porte-parole de 
l’Eglise catholique dans le canton de 
Vaud. Du côté de l’Eglise réformée 
vaudoise, la réponse est en nuance: 
« Nous soutenons la lettre au Conseil 
d’Etat demandant un contre-projet, 
déclare la conseillère synodale Line 
Dépraz. Par contre, l’EERV ne pren-
dra pas part au référendum. » 

 (M.D. /Protestinfo)
BIBLE Après l’Evangile de Luc et le livre de Jonas, les quatre premiers chapitres de 
la Genèse ont été traduits en langue des signes. La démarche consiste à filmer la per-
sonne signant le texte biblique : toutes les vidéos sont donc signées, sous-titrées et 
accompagnées d’une voix-off. A découvrir sur www.bible-lsf.org  (M.D. /Protestinfo)

SCIENCE ET FOI Selon les chiffres de 
l’OFS, 65 % des évangéliques suisses 
contestent catégoriquement que la théo-
rie de l’évolution puisse expliquer l’ori-
gine du vivant. Symptôme d’un décalage 
entre l’élite et la base dans les Eglises 
évangéliques, l’enjeu concret de la polé-
mique anti-évolutionniste est celui de la 
reconnaissance des communautés évan-
géliques par l’Etat. « Dans le canton de 
Vaud, il existe une charte, mise au point 
par l’Etat, qui précise que l’enseignement 
religieux ne peux pas aller à l’encontre 
d’un contenu scientifiquement attesté », 
relève le sociologue Philippe Gonzalez.

 (M.D. /Protestinfo)

120’000 signatures 
pour des 
multinationales 
responsables

Eglises 
absentes du 
référendum 
contre la loi 
anti-mendicité

La Bible traduite en langue des signes

Deux tiers des 
évangéliques 
refusent la théorie 
de l’évolution
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38 ans. Journaliste pour les Eglises depuis 
plus de 15 ans en presse écrite, radio, télé-
vision et internet.
1 	 Je rêve d’un journal qui englobe la plu-

ralité des opinions, loin de tout repli 
identitaire, en mettant en valeur les 
spécificités réformées dans une socié-
té multiculturelle.

2 	 Si je rencontrais Dieu, je lui dirais : 
« Merci de nous avoir faits si imparfaits. » 

57 ans, journaliste. Anciennement rédacteur respon-
sable à La Vie protestante - Neuchâtel-Berne-Jura. Vit à La 
Chaux-de-Fonds. Père de deux enfants de 24 et 21 ans. 
1 	 Je rêve d’un journal qui traite de sujets approfondis, 

avec une distance critique, qui suscite la réflexion et 
le débat, en toute liberté. 

2 	 Si je rencontrais Dieu, je lui dirais : « On va boire 
l’apéro ? On pourra refaire le monde. »

Journaliste. Elle a notamment travaillé pour la Tribune de Genève, 
aux rubriques Culture et Suisse avant d’être rédactrice respon-
sable pour La Vie protestante – Genève. Mère de 2 jumelles, Alice et 
Laura, 14 ans. 
1 	 Je rêve d’un journal qui soit un espace de pensée et de liberté.
2 	 Si je rencontrais Dieu, je lui dirais : « Dis, c’est encore loin ? »

Réformés, 
        faisons 
connaissance !

Nicolas Meyer
Responsable des pages 
Berne-Jura et Neuchâtel 

Nicolas Bringolf 
Rédacteur pour les pages romandes et 
responsable des pages Berne-Jura Neuchâtel

Chantal Savioz
Responsable des pages genevoises
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Rencontrez l’équipe de votre journal. 
Brève présentation et réponse 
à deux questions : 
1 	 Quel est votre rêve pour le journal ?
2 	 Si vous rencontriez Dieu, 
	 que lui diriez-vous ?  

36 ans, journaliste. Elle a travaillé 
pour l’Eglise protestante de Genève 
en tant que rédactrice responsable de 
La Vie protestante – Genève pendant 5 
ans. Mariée et mère de 2 jeunes en-
fants : Clémence, 2 ans et demi, et 
Augustin, 1 an. 
1	 Je rêve d’un journal qui parvienne 

à toucher la part spirituelle de tout 
être humain.

2	 Si je rencontrais Dieu, je lui dirais 
d’être tendre avec nous.

50 ans, théologien, pasteur et journaliste. Ancien-
nement rédacteur responsable de La Vie protestante 
Berne-Jura Neuchâtel. Marié et père de deux adolescents, 
Vladimir et Nastasia. 
1 	 Je rêve d’un journal qui dépoussière un peu le pro-

testantisme…
2 	 Si je rencontrais Dieu, je lui dirais ma reconnais-

sance car il m’a aimé le premier. Dans les jours 
sombres de ma jeunesse, sa lumière m’a éclairé.

De formation littéraire, elle a travaillé en 
tant qu’assistante de rédaction pour La 
Vie protestante – Genève de septembre 2014 
à octobre 2016. Elle a un fils de 24 ans.

1 	 Je rêve d’un journal qui incite ses lec-
teurs à réfléchir…

2 	 Si je rencontrais Dieu, je lui dirais : 
« Que pensez-vous de ce que les hu-
mains ont fait de votre terre ? »

30 ans, journaliste. Elle a été rédactrice en chef du jour-
nal de l’Eglise réformée vaudoise, bonne nouvelle. 
1 	 Je rêve d’un journal qui offre au lecteur une informa-

tion de proximité, actuelle et incarnée. 
2 Si je rencontrais Dieu, je lui dirais : « Seriez-vous dis-
ponible pour une interview ? »

Marie Destraz
Rédactrice pour les pages romandes 
et responsable des pages vaudoises

Elise Perrier
Co-rédactrice en chef

Gilles Bourquin
Co-rédacteur en chef

Eva Antonnikov
Responsable administrative
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DOSSIER  Le 500e anniversaire de la Réforme 
est l’occasion d’interroger l’actualité de l’héritage 

protestant. Avons-nous encore un message à 
offrir à notre société ? Grande enquête auprès de 

cinq figures de la scène réformée, témoignages 
de protestants, et aperçu des festivités. 

Last Supper, 
David LaChapelle, 2003
David LaChapelle est un photographe 
et réalisateur américain de renom. 
Last Supper est tiré d’une série de six 
photographies intitulées Jésus is My 
Homeboy (Jésus est mon pote). Plu-
sieurs événements de la vie du Christ 
sont mis en scène dans des contextes 
contemporains. L’artiste cherche à in-
terpeler : si le Christ avait vécu au XXIe 
siècle, qui aurait été ses proches ?
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VIVRE LE 
PROTESTANTISME
AUJOURD’HUI
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témoins 
    pour garder le cap

ENQUÊTE Tous ont leur propre person-
nalité, leur approche bien typée. Autant 
de proximités que de différences entre 
eux. Les bonnes raisons d’être croyant 
aujourd’hui, le rôle des communautés 
chrétiennes, la spécificité protestante ré-
formée, le rapport des protestants à la so-
ciété laïque et aux autres religions : autant 
de questions que soulève cette enquête.

Le rôle de la religion
Quelles sont les raisons d’être croyant 
aujourd’hui, pour soi et pour la socié-
té ? Pierre Gisel, professeur honoraire de 
théologie systématique à l’Université de 
Lausanne, nous permet de comprendre 

l’enjeu : « Le but de la religion est de 
faire ressortir les questions refoulées de 
notre société, celles que nous craignons 
de voir en face. Jésus n’arrête pas de 
bousculer les gens. Quand il rencontre 
une personne, il porte sur elle un dia-
gnostic spirituel précis ».

La religion n’a donc pas de sens si elle 
reste dans sa bulle. Selon Pierre Gisel, la 
foi chrétienne doit être profilée et dé-
terminée, mais elle doit aussi embrayer 
sur la société. Et que refoulons-nous 
aujourd’hui ? « On ne sait plus ce qu’est 
une tradition et notre identité nous pose 
problème, d’où la montée des réaction-
naires ». Notre société essaye d’éva-
cuer Dieu, mais la question revient par 

exemple au travers des musulmans : « Les 
religions sont porteuses de questions de 
fond qui relancent le débat social ».

Pierre Bühler, lui aussi professeur ho-
noraire de théologie systématique, mais 
aux Universités de Neuchâtel et Zürich, 
pose un diagnostic complémentaire sur 
notre société : « Beaucoup de gens se dé-
responsabilisent parce que les questions 
deviennent trop compliquées. L’écono-
mie nous donne l’impression que nous 

sommes impuissants. Nous avons le sen-
timent d’être dépassés et nous nous met-
tons à râler, mais, dans le fond, il ne se 
passe rien. Cela suscite la méfiance et le 
sentiment que tout est corrompu. Les 
Eglises officielles aussi sont dépassées 
par la marginalisation qu’elles subissent ».

Retrouver l’essentiel
Comment dès lors répondre au désar-
roi qui règne dans la société et dans les 
paroisses ? Les deux théologiennes in-
terviewées sont celles qui expriment le 
mieux l’urgence qu’il y a, en ces temps de 
confusion religieuse, à retrouver nos fon-
dements et de cesser de nous cantonner 
dans nos habitudes d’Eglise.

« Aujourd’hui, ce qui est essentiel, 
c’est notre relation au Christ, notre atta-
chement à sa parole, à son enseignement, 
à sa personne. Dans mes séminaires, j’ob-
serve que pour les gens, il n’est pas si im-
portant d’être réformé, catholique, ortho-

Pourquoi et comment être protestant aujourd’hui ? 
Cinq théologiens héritiers de la Réforme répondent : 
Lytta Basset, Elisabeth Parmentier, Pierre Bühler, 
Laurent Gagnebin et Pierre Gisel.

Lytta Basset
Professeure honoraire de 

théologie pratique

5

Laurent Gagnebin
Professeur honoraire de théologie 

pratique et d’apologétique

« Dans la mesure où 
Dieu est en nous il 
y a du sacré dans 
l’être humain »

L. Gagnebin
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doxe ou évangélique. Ce qui compte c’est 
d’être chrétien », affirme Lytta Basset, 
professeure honoraire de théologie pra-
tique à Neuchâtel. L’auteure de nombreux 
ouvrages destinés au grand public sou-
ligne ainsi que la confession traditionnelle 
n’a plus beaucoup de signification pour les 
gens. Ils recherchent un message essen-
tiel pour vivre, et surtout, ils ont besoin 
de partager, d’être écoutés, de discuter 
le texte biblique en petits groupes plutôt 
que d’écouter passivement le pasteur sur 
un banc d’église.

« Jésus s’est comporté exactement 
de cette manière dans le judaïsme de son 
époque », poursuit-elle, « il se permettait 
de dire ce qu’il entendait dans la Bible 
hébraïque. Il n’était pas inféodé à une 
seule manière de parler de Dieu. Tous 
les êtres humains, sans étiquette chré-
tienne ou protestante, peuvent entendre 
cette parole biblique ».

L’Eglise proche des gens
Elisabeth Parmentier, professeure de 
théologie pratique à l’Université de Ge-
nève, se retrouve dans ces propos : « Je 
viens de l’œcuménisme, je ne peux pas 
concevoir un témoignage qui serait 
d’abord protestant, puis chrétien. Le té-
moignage est d’abord chrétien. Cela sup-
pose avant tout que l’Eglise revienne à 
une expérience spirituelle et pas unique-
ment à des considérations éthiques.

C’est une expérience spirituelle pro-
fonde qui est à l’origine de la Réforme. 
La libération de l’angoisse dans le mes-
sage de Luther signifie que le protes-
tantisme n’est pas seulement un indivi-
dualisme. Il y a bien une ouverture à la 
communauté et à l’Eglise qu’il nous faut 
redécouvrir. L’Eglise n’est pas seulement 
un lieu de pratique, mais un lieu où Dieu 
nous nourrit, nous donne courage. C’est 
un peu notre lieu de vie-qualité. Cela 

crée la relation à Dieu, on chante, on est 
réunis en une famille, fortifiés par la pa-
role de Dieu ».

La spécificité des réformés
Ne nous méprenons pas. Aucun des pro-
fesseurs précités ne nie que les héritiers 
de la Réforme ont un rôle spécifique à 
jouer parmi les confessions chrétiennes. 
La plupart reconnaissent que la théologie 

réformée est caractérisée par la liberté de 
chaque croyant d’interpréter la Bible à sa 
façon. Lytta Basset exprime ainsi cet ap-
port de la Réforme : « Cette liberté me per-
met de m’enraciner dans le texte biblique, 
de l’écouter sans qu’on me dise comment 
je dois le comprendre, aucun pouvoir 
d’Eglise ne peut m’en empêcher ».

Parmi les interviewés, c’est paradoxa-
lement le théologien le plus libéral qui 
parvient le mieux à expliquer la base de 
la doctrine protestante dans un langage 
compréhensible aujourd’hui. Réputés 
pour remettre en cause les doctrines, les 
théologiens libéraux sont aussi ceux qui 
ont le plus grand souci de les adapter à 
leur époque. Laurent Gagnebin, profes-
seur honoraire de théologie pratique et 
d’apologétique à la Faculté de théologie 
protestante de Paris, déplore que les 
grands principes de la Réforme, « sola 
gratia » et « sola scriptura », n’aient au-
cune visibilité dans les médias, contrai-
rement au Pape et aux évêques.

Pierre Bühler
Professeur honoraire de théologie 

systématique

Les origines 
du protestantisme
Nous fêtons le 500e anniversaire de 
la Réforme. Pierre Gisel refuse d’y 
voir un moment fondateur. «Nous 
devons répondre de l’ensemble du 
christianisme. Je refuse qu’il y ait 
un grand tunnel de la Bible au XVIe 

siècle», s’insurge-t-il. Il importe de 
connaître l’histoire de l’Eglise avant 
la Réforme. Le protestantisme cri-
tique et reprend cette histoire à sa 
manière. Par ailleurs, le protestan-
tisme et le catholicisme se sont 
développés en parallèle dès le XVIe 
siècle et ne sauraient être compris 
l’un sans l’autre.

« Les ressources 
de la spiritualité 

protestante n’ont pas 
été suffisamment 

explorées »
P. Bühler

La notoriété des réformés
«Les Eglises réformées sont marginalisées, mais le protestantisme n’a pas épuisé 
tout son potentiel», affirme Pierre Bühler. Signes à l’appui : «En Suisse, plusieurs 
politiciens sont fils de pasteurs, dont Moritz Leuenberger, et au-delà de la Suisse, 
la chancelière allemande Angela Merkel est fille de pasteur, ainsi que la première 
ministre britannique Theresa May».
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Elisabeth Parmentier
Professeure de théologie pratiqueIl pense pourtant que « le protestantisme 

peut faire entendre dans la société ce 
message qui lui est propre : Notre pra-
tique religieuse doit être absolument dé-
sintéressée. Nous n’essayons pas de faire 
le bien pour être aimés de Dieu ou pour 
être bien vus par lui, ni pour obtenir le 
paradis, mais parce que nous sommes ai-
més de Dieu dès l’origine ». Ce renverse-
ment est fondamental. « Ni les musulmans 
ni les catholiques ne disent vraiment cela : 
Nous sommes des bénévoles de Dieu, ain-
si la première place revient à la gratuité 
dans la société ».

Sommes-nous religieux ou laïcs ? 
Laurent Gagnebin poursuit : « L’essen-
tiel, ce ne sont pas nos cultes, nos rites 
et nos croyances, mais notre manière 
de mettre l’Evangile en pratique. C’est 
à l’amour que vous avez les uns pour les 
autres que l’on reconnaîtra que vous êtes 
mes disciples, dit Jésus. Que l’on soit 
musulman, bouddhiste, juif ou athée, on 
est ensemble pour lutter pour un monde 
plus juste. Certaines activités réunissent 
tous les hommes de bonne volonté. Je 
crois que l’esprit protestant conduit à 
une désacralisation des personnes et de 
la Bible ».

Cette approche accorde une large 
place à l’action laïque, dans une pers-
pective que les protestants appellent 
le christianisme social. Pierre Bühler 
nuance : « La Réforme a souhaité que 
certains secteurs de la société se sécu-
larisent. Elle a voulu que les chrétiens 
ne soient pas dans les couvents, mais 
qu’ils assument des tâches politiques et 
sociales dans la société. Mais en même 

temps, cela ne doit pas aboutir à un pur 
laïcisme. Il y a un fondement religieux à 
cette volonté de séculariser. Le protes-
tantisme, ce n’est pas simplement sortir 
de la religion ».

Le dialogue entre les religions
Enfin, les théologiens expriment di-
verses opinions à propos du dialogue 
interreligieux, devenu incontournable 
aujourd’hui à moins de s’enfermer dans 
sa tour d’ivoire. Pour Elisabeth Par-
mentier, « entrer dans le dialogue œcu-
ménique et interreligieux nous oblige à 
développer une meilleure connaissance 
de nous-mêmes. Le dialogue avec des 
représentants d’autres religions n’abou-
tit pas au syncrétisme (mélange de doc-
trines) mais permet de dépasser les 
préjugés, d’établir des ponts sans se 
confondre avec l’autre ».

Pierre Bühler précise : « Le protes-
tantisme doit être favorable au plura-
lisme (la diversité d’opinions) mais non 

au syncrétisme. Le dialogue interreli-
gieux suppose que nous redéfinissions 
plus précisément notre profil, en re-
trouvant quels sont nos identités et nos 
héritages face au manque de culture re-
ligieuse qui gagne nos sociétés ».

Laurent Gagnebin estime qu’il appar-
tient tout spécialement au protestantisme 
de promouvoir aussi le dialogue avec les 
athées. Lytta Basset souligne quant à elle 
que la Bible n’appartient pas aux chré-
tiens, mais constitue un « trésor de l’hu-
manité ». Pierre Gisel fait le point : « On 
dépasse nos enfermements en dialoguant, 
mais on ne va pas tous dire la même 
chose. Les protestants ont les moyens de 
penser une particularité qui ne soit pas 
refermée sur elle-même ».

 Gilles Bourquin

« Nous n’avons pas à 
chercher à plaire mais 

à donner du sens »
E. Parmentier

Pierre Gisel
Professeur honoraire de théologie 

systématique

 Envie d’en débattre ?
Ecrivez-nous à l’adresse : 
redaction@reformes.ch

La liberté chrétienne 
caricaturée
Les protestants actuels se targuent 
souvent de représenter une religion de 
la liberté, mais il s’agit d’«une carica-
ture de la liberté chrétienne», dénonce 
Elisabeth Parmentier: «Nous avons ab-
solutisé l’effet de la liberté chrétienne. 
Luther dit que le chrétien est libéré 
en Christ, mais c’est afin de servir le 
Christ et son prochain, et non pour 
faire entièrement ce qu’il veut, pour 
lui-même».
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Protestantisme Etre protestant, est-ce 
encore utile pour notre vie 
et pour l’action au cœur de 
la société ? 4 protestants de 
Suisse romande témoignent. 

DYNAMISER « En tant que réformé, j’ap-
partiens à une institution soucieuse de 

bloquer l’aggravation de la fracture sociale, 
soucieuse du respect des plus démunis, des 

réfugiés et des étrangers. J’y reçois le rappel, lors de prédi-
cations et de compositions musicales privilégiées, de la ful-
gurante passion du Christ, incarnation de la force d’Amour 
qui préside à la création de toute Vie dans le cosmos. Le pro-
testantisme réformé apporte à notre société une volonté d’in-
diquer un chemin, tout en respectant les autres chemins, de 
conseiller sans juger, sans mépriser, de susciter le dialogue 
et l’écoute de l’autre. Il donne la force de résister à la pensée 
unique, au politiquement correct. Il favorise la primauté de la 
légitimité sur la légalité, la volonté de ranimer le feu vacillant 
de nos valeurs spirituelles. » 

S’INVESTIR « Gandhi affirme qu’il n’y a pas 
une seule vraie religion, mais que la vérité  

réside dans le fait d’aller au cœur de celle que 
l’on a choisi. C’est cet esprit qui m’habite. Pour 

moi, le protestantisme n’est pas ’la’ réponse. Mais selon la ma-
nière dont je l’investis, il me permet d’aller très loin. Il y a là une 
source à laquelle boire. Ce lien fort avec moi-même, je parviens 
à le trouver là, dans la Bible et les paroles de Jésus. Ce sont 
aussi les personnes protestantes qui m’entourent qui sont im-
portantes. Pour notre monde, le plus important est de garder 
l’esprit des réformateurs. Ils se sont battus pour plus de vérité 
dans la foi, ils ont secoué les choses, ils ont su dire non quand 
il fallait. Aujourd’hui, nous devons secouer le protestantisme ! 
Ne pas laisser la course folle s’imposer comme l’essentiel. » 

PARTAGER « Le fait d’être réformé m’offre 
l’opportunité de m’investir dans la vie 

communautaire. Cette intégration me per-
met de rencontrer des personnes de généra-

tions, de milieux sociaux, ethniques et culturels fort diffé-
rents. Partager des moments avec des êtres aux parcours de 
vie et à la sensibilité aussi dissemblables constitue une source 
d’enrichissement intérieur. De plus, mon activité au sein de ma 
paroisse ou de l’EREN (ndlr, Julien est le plus jeune député au 
Synode) m’apporte la satisfaction de me rendre utile pour une 
cause m’apparaissant importante.Concernant l’apport du pro-
testantisme à notre société actuelle, je pense à l’engagement 
des œuvres d’entraide auprès des plus démunis pour atténuer 
les inégalités dans le monde. » 

Une force d’Amour 
envers mon prochain 

Les Réformateurs pour 
secouer notre monde

Un terreau de 
rencontre et d’échange

TRANSMETTRE « L’autonomie de ma foi, 
voilà ce que m’apporte la pratique réformée. 

Ce chemin s’est fait progressivement. L’inti-
mité des rencontres avec l’autre m’a touchée, 

inspirée. Aujourd’hui, je suis un stage à Médias-pro, pour me 
frotter au monde et découvrir aussi comment transmettre 
une information, un message au plus grand nombre. Parce 
qu’aujourd’hui, la société se polarise, les gens ne se parlent 
plus. Le dialogue est synonyme d’un manque de conviction 
et le compromis de faiblesse. Je pense que le protestantisme 
permet la réflexion et le dialogue. Et la vie en communauté, 
avec comme dénominateur commun le Christ, nous permet 
de lutter contre les clivages sociaux. Quant à l’Eglise, son rôle 
est d’offrir autre chose, de permettre la prise de recul, parce 
que son socle est ailleurs. » 

Ancrer 
dans le monde 

Noriane Rapin 25 ans, Lutry, stagiaire chez Médias-pro.

Esther Um, 35 ans, assistante en Lettres à l’Université de 
Genève, diplomée en Lettres arabe et espagnole.

Julien Bühler, étudiant en droit, 19 ans, député au Synode de 
l’EREN, président du Parlement des jeunes de La Chx-de-Fds.

Jean-Philippe Schaer, 72 ans, domicilié à Delémont, flû-
tiste, engagé dans la paroisse et la vie culturelle.

à quoi sers-tu ?
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Austère, 
vous avez dit austère ?

CARICATURE Le cliché a beau être sur-
fait, l’austérité protestante n’est pas un 
mythe. Cette perception dépréciative 
de la communauté réformée recèle une 
part de vérité. Il ne faut cependant pas la 
rendre absolue. «Les protestants ont tou-
jours eu la faculté de se réjouir, de faire 
la fête. Mais leurs manifestations de joie 
restent contenue, confrontés qu’ils sont 
à l’exigence de droiture et de rigueur 
morale», note Pierre-Henri Molinghen, 
chargé de mission à la Bibliothèque des 
pasteurs de Neuchâtel. On devrait dès 
lors, selon lui, parler plutôt de sobriété 
que d’austérité.

Le théologien estime que le cliché 
associant, dans l’esprit des gens, protes-
tantisme et austérité découle d’une ma-
lencontreuse confusion avec les repré-
sentations caricaturales des huguenots: 
«Le huguenot, vêtu de noir, se conten-
tant de repas frugaux et manifestant un 
incroyable contrôle des émotions, qui va 
jusqu’à donner l’apparence d’un person-
nage coincé. Ça n’a rien à voir avec Luther 
qui, lui, était un bon vivant et narrait plein 
d’histoires. Son ouvrage ’Propos de table’ 
en est une preuve édifiante.»

L’influence de Calvin
Revenant à  la  notion d’austérité, 
Pierre-Henri Molinghen ne nie pas qu’il y 
ait une question théologique là-derrière, 
surtout en milieu calviniste: la doctrine de 
Calvin de la double prédestination – à savoir 
le salut éternel ou la damnation éternelle – 
décidée par Dieu, sans qu’il y ait une inci-
dence de la part de l’individu. « Il est clair 
que cette double prédestination incitait la 
personne à s’interroger de quel côté elle se 
trouvait. Spontanément, l’individu tentait 
de se conformer à l’idée qu’il se faisait d’un 
congénère élu pour le salut. Une pression 

L’adjectif suit comme 
leur ombre les protestants, 
et s’apparente à un 
jugement. La raison tient 
à la confusion régnant 
entre austérité et sobriété.

sur la conscience qui n’était pas facile à vivre 
et qui conduisait à une certaine austérité, 
voire à de la rigueur. Ces théories n’ont plus 
cours aujourd’hui mais elles sont encore 
présentes dans certains esprit. »

Erigé par Calvin en valeur cardinale de 
la vie du fidèle, le travail constitue aus-
si un élément indissociable de la culture 
protestante. S’apparentant à une pratique 
religieuse, cette vision du labeur a été 
source de discipline, de simplicité dans 
le mode de vie. « Ils donnaient tout leur 
temps au travail, dans des conditions qui, 
à l’époque, étaient pénibles. Ceci les inci-
tait à privilégier leur boulot, surtout que 
l’espérance de vie était réduite », souligne 
Pierre-Henri Molinghen.

Phénomène lié à l’anticatholicisme
L’analyse diachronique que propose 

Le noir de la robe des pasteurs déteint sur tout l’imaginaire protestant. 

Marc Seiler, pasteur dans le Jura bernois, 
ne manque ni de saveur ni d’arguments. 
« L’austérité protestante n’est pas fonciè-
rement due à la théologie, qui devrait fa-
çonner des gens heureux et joyeux, gra-
ciés par façon. » Elle serait davantage liée 
« au développement historique de l’anti-
catholicisme primitif engendré par les 
mouvements de réforme ».

En Suisse, selon le théologien, cette 
notion d’austérité protestante trouve en 
grande partie son origine « dans la sup-
pression des fêtes populaires, carnavals et 
autres joyeusetés, des danses, des chants 
ainsi que de la musique ». Pour Marc Sei-
ler, « faire de la différenciation pour de 
la différenciation a conduit les cantons 
protestants à être tristes, lugubres, et à 
enfermer chacun dans sa propre fabrique 
à salut ».  Nicolas Bringolf
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« J’ai cherché ce lien avec 
notre monde actuel »
Mettre en musique la Réforme : tel est le défi lancé à
l’artiste suisse Daniel Schnyder. Son oratorio ouvrira les 
festivités du 500e.

Infos pratiques
Logos, Un oratorio pour notre 
temps Une création mondiale 
de Daniel Schnyder, commanditée 
par l’Association Musique pour un 
temps présent et le Conservatoire 
de Lausanne.
- 3 novembre, 20h, église
 Saint-François, Lausanne
- 9 novembre, 20h, collégiale 
  de Neuchâtel. En vente sur 
www.monbillet.ch et au 032 717 79 07

De quelle manière évoque-t-on 
la Réforme en musique ?
DANIEL SCHNYDER Je réf léchis beau-
coup avant de me lancer. Je ne peux pas 
m’asseoir et composer. Il faut préparer, 
faire des plans, trouver les textes. Je me 
demande ce que je veux dire à travers une 
œuvre, quel message faire passer avec la 
musique. Je ne voulais pas parler d’un évé-
nement historique sans rapport avec notre 
temps, mais au contraire en profiter pour 
faire un lien avec notre monde actuel. 

A l’époque de la Réforme, il y a eu des 
guerres de religion, des migrations de po-
pulation. C’est aussi une époque avec de 
nombreuses découvertes et d’innovations. 
La situation des gens était dure dans la so-
ciété. Il y a beaucoup de similitudes avec 
notre époque. Je le traduis d’une part par 
une association de musiques jazz et orien-
tales, d’influence turques. Et de l’autre par 
l’emploi de cinq langues, le grec et le latin, 
l’ancien français, l’allemand de Luther et 
de l’ancien turc.

Votre oratorio s’intitule d’ailleurs 
« Logos »… 
Le problème avec logos est qu’il signifie 
plus que « mot » ou « parole ». On pour-
rait éventuellement l’interpréter comme 

« une vérité profonde », la manière dont le 
monde fonctionne. 

C’est difficile de lui trouver une signifi-
cation. On le peut grâce à la musique, car 
elle est universelle. Comme les sentiments. 
C’est pour moi le problème de la Réforme, 
qui focalise sur la parole et le sermon. On 
voit aujourd’hui qu’il faut retrouver le « lo-
gos », à savoir l’ouverture, ce que doivent 
faire aussi les Eglises, s’ouvrir. 

A l’époque, il était interdit de jouer 
de la musique. Et en utilisant cinq lan-
gues différentes dans cet oratorio, je veux 
montrer qu’il ne s’agit pas du mot, mais de 
nombreux mots. 

Quelle impression cela vous fait-il de 
venir jouer dans une église ?
C’est un environnement acoustique tota-
lement différent d’une salle de concert, où 
il faut trouver un genre qui ait du sens. La 
musique a une qualité méditative. Elle uti-
lise des éléments de la Renaissance, avec 

une portée quasi hypnotique. J’y vois aussi 
une manière de réunir les gens, de réflé-
chir sur la diversité de notre société. Face 
à tous ces gens qui viennent d’Orient, nous 
devons nous adapter et nous avons deux 
voies à choix, la guerre ou la coexistence. 
Il s’agit pour moi de retrouver cette véri-
té profonde dans la création, comme une 
prière.  Stéphanie Billeter
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Daniel Schnyder jouera le 3 novembre à l’église Saint-François à Lausanne et le 9 novembre à la 
collégiale de Neuchâtel.

Bio express 
Daniel Schnyder est né en 1961 à 
Zurich. Il vit depuis une quinzaine 
d’années à New York. Saxophoniste, 
il trouve son inspiration dans le jazz, 
la musique classique et les rythmes 
orientaux. Il a récemment été applaudi 
au Carnegie Hall et prépare la tournée 
de son opéra Charlie Parker.
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Les protestants sur les ondes

La Chronique
Chaque matin une chronique de 2 
minutes pour prendre des nouvelles 
du monde des religions en Suisse et 
ailleurs. Sur La Première à 6h27.

Hautes fréquences
Enquêtes, rencontres et interviews 
sur des grands thèmes de spiritualité. 
Sur La Première tous les dimanches 
à 19h. Durée environ 1 heure.

Du moulin de prières à la 
casserole
Dimanche 6 novembre 

L’aumônerie des champs
Dimanche 27 novembre

Babel
Un/e expert/e invité pour un décryp-
tage spirituel ou religieux de la réalité 
qui nous entoure. Tous les dimanches 
diffusé de 11h à 11h40 sur Espace 2. 
Environ 38 minutes.

Dieu et l’argent
Dimanche 6 novembre

La malédiction 
des chrétiens d’Orient
Dimanche 20 novembre

Célébrations
Diffusion d’offices religieux. Les di-
manches à 10h sur RTS 1. Aussi sur 
celebrer.ch.

Messe Catholique-chrétienne 
de Schönenwerd (SO)
Dimanche 30 octobre
Célébrant Abbé Adrian Suter. 
Chœur.

Culte de la Réformation (VD)
Dimanche 6 novembre
Eglise Saint-François à Lausanne à 
l’occasion du Jubilé du 500e anniver-
saire de la Réforme. Qu’est devenu 
aujourd’hui l’esprit de la Réforme ? 
Pasteurs Jean-François Ramelet et 
Carolina Costa. 

Culte de l’église de Maur (ZH)
Dimanche 13 novembre
Pasteure Pascale Rondez. 
Quatuor de cuivres. 

Messe du 1er Avent au Locle (NE) 
Dimanche 27 novembre

Sur le parvis
Interviews de 15 minutes de personna-
lités porteuses de sens. 8 fois par an-
née le dimanche à 10h45, sur RTS Un.

Rencontre avec Maria Zufferey
Dimanche 13 novembre

Faut pas croire
Magazine hebdomadaire de 26 minutes 
composé de débats et reportages. Dé-
cryptage de tendances de fond qui 
questionnent l’humain. Le samedi vers 
13h25 sur RTS Un.

Comment expliquer la mort 
aux enfants ? 
Samedi 29 octobre, 13h25 
RTS Deux – rediffusions :
Dimanche 30 octobre, 18h20,
Mardi 1er novembre, 11h25
Vendredi 4 novembre, 14h55

Dieu sait quoi
Documentaire de 52 minutes en lien 
avec une thématique éthique, spiri-
tuelle ou religieuse. Le dimanche à 
10h sur RTS Un, en alternance avec 
les célébrations religieuses.

Jérusalem à l’aube 
Dimanche 20 novembre, 10h10 
RTS Deux – rediffusion :
Lundi 21 novembre, 22h40

La ville de Jérusalem abrite trente 
mille personnes intra-muros. Juifs, 
chrétiens et musulmans y produisent 
chaque jour des tonnes de déchets. 
Dans ce contexte, même le ramas-
sage des ordures peut être source de 
conflits religieux.

TÉLÉ RADIO
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Pour une 
Eglise non 
religieuse
THÉOLOGIE Dès l’abord, le propos du 
livre est campé : « les Églises ont peur 
de la sécularisation. Or nous pensons 
qu’elles devraient avoir plutôt peur de 
la religion », disent les auteurs. 

Autrement dit, les Eglises ne sont 
pas au service d’une religion mais de 
l’humanité entière qui cherche juste-
ment à se libérer de la religion, trop 
souvent liée à un repli identitaire. Le 
Christ des Évangiles n’a pas fondé de 
religion mais a apporté « une réponse 
non religieuse aux questions que l’hu-
manité cherche à résoudre avec ses 
religions. »

A l’appui de leurs affirmations, les 
auteurs présentent une vingtaine de 
récits bibliques pour en tirer des ensei-
gnements propres à redéfinir l’orienta-
tion de l’Eglise. Ils constatent que les 
récits des Evangiles se déroulent tou-
jours dans le cadre séculier de la vie.

Le Christ nous incite quotidienne-
ment à vivre des valeurs telles que la 
gratuité, la reconnaissance, l’hospitali-
té, la liberté et la justice, sur lesquelles 
doit s’édifier une Eglise qui est à inven-
ter en dehors des stéréotypes. Ce socle 
de valeurs sera le fondement des com-
munautés ecclésiales non religieuses 
où chacun se trouvera inconditionnel-
lement reconnu par la puissance libé-
ratrice du Seigneur. 

Il y a dans ce livre dense des pro-
pos d’une grande actualité, particu-
lièrement à un moment où les reli-
gions s’identifient trop souvent à des 
rapports de puissance et d’idéologies 
si éloignés de l’Evangile.  Jacques 
Perrier

La Bible 
dessinée

ALBUM Frédéric Boyer, écrivain, et 
Serge Bloch, illustrateur ont uni leurs 
talents pour réaliser ce livre remar-
quable qui raconte 35 des récits fon-
dateurs de l’Ancien Testament. Par 
exemple, l’histoire de Caïn et Abel où 
la violence s’inaugure par un meurtre 
fratricide. Celle d’Abraham où le rire 
se fait chair. Le passage de la mer par 
les Hébreux dans la nuit des passeurs. 
Le beau récit de Ruth dans les mois-
sons enchantées.

F. Boyer a réécrit ces textes de la 
Bible dans une très belle langue, sobre 
et évocatrice, pleine d’une poésie, 
porteuse de l’espérance infinie des 
pardons et des réconciliations.

Le style de Serge Bloch créatif et 
plein de vie. La force de ses dessins, de 
facture très moderne, fait apparaître 
un sens nouveau du texte, comme s’il 
y avait une sorte d’exégèse opérée par 
les traits du dessinateur. 

Ces dessins conduisent à dépasser 
la seule anecdote narrative au profit 
de la signification profonde des récits. 
Des textes, en tout cas, qui tous inter-
rogent fortement notre actualité (exils, 
réfugiés, guerres fratricides), mais qui 
nous parlent aussi d’une espérance in-
destructible. Un beau cadeau de Noël 
pour tout âge et tout public.  J. P.

Les USA,  
le revers  
de la 
médaille
POLITIQUE Comment va l’Amérique ? 
Ce pays est-il toujours le gendarme de 
la planète ? Le « rêve américain » fait-
il encore rêver ? Comment se porte la 
démocratie à Washington, et quel est 
le bilan d’Obama ? 

Les élections présidentielles sont 
l’occasion de faire le point, notam-
ment sur les enjeux colossaux aux-
quels les E-U ont à faire face, et ce 
livre bien documenté vient à l’heure. 
Il est le fruit des observations des 
cinq années passées à Washington, de 
2011 à 2016, de Michel Floquet, cor-
respondant de TFI.

Parmis les sujets essentiels, com-
ment une nation qui consacre la moi-
tié de son budget à l’armée a t-elle pu 
perdre toutes les guerres dans les-
quelles elle s’est engagée. Comment 
est-il possible qu’un enfant sur quatre 
mange à la soupe populaire ? Com-
ment comprendre un pays où l’impôt 
taxe les plus riches de 15 % et les plus 
modestes de 25 à 30 % ; où les études 
supérieures coûtent 50.000 $ par an ; 
où, chaque jour, plus de 30 personnes 
sont abattues par arme à feu.

Bref, un pays où croît un capita-
lisme exacerbé qui creuse les inégalités 
comme jamais, et où le racisme s’en-
flamme et sombre dans le populisme.
Ce tableau a de quoi nous interroger , 
d’autant que si on a « mal à l’Amérique », 
on a mal ailleurs dans le monde !  J. P.

Dieu sans religion. 
Les origines laïques 
du christianisme. 
Par F. Vouga, H. Hofer 
et A. Jeantet. Labor 
et Fides. 2016

Bible, les récits fondateurs. 
Par F. Boyer et S. Bloch. 
Bayard Éditeur. 530 p.

Triste Amérique, 
le vrai visage 
des E-U. 
Par Michel Flo-
quet. Les Arènes 
Éditeur



La révélation

« Ainsi tout homme qui entend les paroles que je viens de dire 
et les met en pratique peut être comparé à un homme avisé 

qui a bâti sa maison sur le roc. La pluie est tombée, les torrents sont 
venus, les vents ont soufflé ; ils se sont précipités contre cette maison 

et elle ne s’est pas écroulée, car ses fondations étaient sur le roc. 
Et tout homme qui entend les paroles que je viens de dire et ne les 

met pas en pratique peut être comparé à un homme insensé qui a bâti 
sa maison sur le sable. La pluie est tombée, les torrents sont venus, 

les vents ont soufflé ; ils sont venus battre cette maison, 
elle s’est écroulée, et grande fut sa ruine. » Matthieu 7,24-27 

La maison 
sur le roc

Le sermon 
« Dis-moi quelle maison tu habites et je te dirai qui tu es ! » La mai-
son est symbole d’intimité, de sécurité, de développement. Mais 
pour que s’y développent tous ces éléments, elle doit bénéficier 
d’une durabilité, d’une stabilité. D’où l’image de la fondation qui 
doit être solide. Les épreuves ne vont pas manquer. Personne n’en 
sera exempté.

Dans un langage sans détour, Jésus nous invite à écouter et 
mettre en pratique son enseignement. Cette exhortation donne à 
ma vie une dynamique positive. J’ai ma place dans le projet. « Ac-
tion ! », comme dirait le réalisateur d’un film.

Dans le langage biblique, écouter, c’est obéir, c’est suivre les pré-
ceptes, se conformer à la parole divine. Selon la parabole, la qualité 
de la maison que je bâtis, la stabilité de mon existence, dépend de 
la manière dont j’écoute et dont je mets en pratique cette parole di-
vine. A moi de me comporter en homme avisé. Si je dis Amen, cela 
signifie en hébreu tout à la fois « c’est solide ! ça tient ! c’est vrai ! j’y 
crois ! ». Alors, simplement : Amen !

MINI-CULTE

La prière
Seigneur, j’aimerais être sage. Non pas 
comme un enfant à qui l’on demande 
de se tenir tranquille, mais comme un 
homme qui cherche, qui hésite, qui es-
saye et qui trouve. 
Oui, je souhaiterais vivre de façon sen-
sée, avoir un projet de vie qui tienne la 
route et demeure malgré les aléas de la 
vie. Pour cela Seigneur, j’ai besoin que 
tu m’aides. J’aimerais être sage pour que 
ma maison résiste !

Le pasteur
Patrice Haesslein est pasteur 
de l’Eglise évangélique réfor-
mée du canton de Vaud. Il 
est responsable du Café du 
Marché à Payerne.
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Ma femme est pasteure, 
le retour 
WEB-TV SÉRIE Après une première 
saison au succès retentissant, Ma 
femme est pasteure est de retour 
sur les écrans. Ses principaux pro-
tagonistes, Clara (la pasteure) et 
Thomas (le mari agnostique) de la 
web-TV série reviennent dans huit 
nouveaux sketches, entourés de 
guests romands. Parmi eux, Didier 
Charlet dans son rôle exécrable de 
diacre de Chastavel, Jonas Schneiter, 
l’animateur de Namasté sur Couleur 
3, ou encore la « youtubeuse » Ca-
rolina Gonzales (La Carologie). Ces 
épisodes sont diffusés sur 20mi-
nutes.ch, youtube, mafemmeestpas-
teure.ch ainsi que sur les sites des 
partenaires qui financent la série. 
Soit : l’Eglise protestante de Genève, 
les Eglises réformées évangéliques 
vaudoise, neuchâteloise et fribour-
geoise, ainsi que Médias-pro.  N.B.

La sélection culture
de Réformés

Un documentaire sur le 
drame des réfugiés de 
Lampedusa
CINÉMA Avec finesse et sans faire 
la morale, Fuocoammare, du réalisa-
teur Gianfranco Rosi met en exergue 
un lieu, Lampedusa, devenu synonyme 
d’immigration et l’une des portes d’en-
trée de milliers de réfugiés dans une Eu-
rope oscillant entre accueil et rejet. Ce 

sont les voix des protagonistes qui nous font vivre le quotidien 
sur leur île. Sans parler directement du drame humain qui s’y 
noue, tous attestent de la manière dont cela les affecte. Voir ou 
ne pas voir, prendre conscience ou non, les dilemmes abondent 
et rejoignent chacun. Car le drame est là, avec ces images 
d’interventions en mer, de sauveteurs gantés qui extraient des 
hommes, vifs ou morts, de leur embarcation de fortune. Le film 
obtient l’Ours s’or de la Berlinale 2016. Toutes les séances en 
Suisse sur www.movies.ch/fr/film/fuocoammare/  M.D.

Voyage au pays des momies
EXPOSITION Intrigantes, étonnantes, dérangeantes, mau-
dites, porteuses de mystère, les momies exercent depuis des 
générations une fascination toujours aussi grande. Le Musée 
jurassien d’art et d’histoire, à Delémont, en possède deux. 
En tentant de reconstituer le parcours de ces deux personnes 
décédées il y a plusieurs siècles, l’équipe du musée a dû mener 
une véritable enquête « policière ». Ses investigations ont permis 
la rencontre de nombreux experts, la découverte de méthodes 
d’analyses et de conservation des restes humains, ainsi qu’une 
interrogation profonde sur le pourquoi d’une telle fascination. Vi-
sible jusqu’en août 2017, la nouvelle exposition du MJAH – Le 
retour de la momie – invite le public à voyager dans cet univers 
méconnu.  N.B.

Matières de Jean-Christophe Norman
EXPOSITION Le Centre Dürrenmatt Neuchâtel (CDN) présente, jusqu’au 26 
février 2017, Matières, première grande exposition personnelle en Suisse de 
Jean-Christophe Norman. L’écriture et la marche forment le cœur de la pra-
tique artistique de Jean-Christophe Norman. L’artiste, qui 
vit et travaille à Besançon, est surtout connu pour ses 
marches-performances dans des villes du monde entier 
– Tokyo, Paris, Istanbul ou New York. L’exposition met 
en valeur l’étendue de son travail, qui va du dessin 
à la photographie en passant par l’installation ou la 
vidéo, questionnant de façon poétique et sensible les 
notions de temps, de narration et de représentation. 
L’exposition a été pensée par l’artiste comme une 
« déambulation autour et à travers l’univers de Frie-
drich Dürrenmatt ».  N.B.
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Ils sauvegardent des
arbres mexicains

Un savoir issu des Mayas
Les résultats sont encourageants. La 
récolte et la germination des graines 
ont débouché sur une douzaine de pé-
pinières. Une foule d’informations sur 
les arbres, leurs vertus nutritives et 
médicinales, ont été compilées. « Avec 
l’aide de civilistes, nous avons élabo-
ré une trentaine de fiches techniques. » 
A cela s’ajoutent deux livres consacrés 
à des arbres particuliers du Chiapas: le 
« romerillo », menacé d’extinction, et 
la noix-pain (« ramón »). « Ces ouvrages 
s’adressent aux gens des campagnes, 
pour préserver un savoir issu des Mayas 
sur l’utilisation des arbres, leur valeur 
écologique et économique. »

Beaucoup de connaissances se sont 
perdues. « Le processus de transcultu-
ration a été très rapide au Chiapas. » Des 
personnes âgées connaissent encore 
les vertus de la noix-pain, mais pas les 
jeunes générations. « Les gens qui man-
geaient ces arbres étaient considérés 
comme pauvres, alors beaucoup ont ar-

rêté de les consommer. Nous travaillons 
à revaloriser l’espèce, riche en valeurs 
nutritionnelles. » Dans les communautés 
locales, la prise de conscience gagne du 
terrain.  Delphine Willemin
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Des villageois de la communauté de Trapichito, au Mexique, mettent en place une pépinière.

Plus d’informations sur :
www.dmr.ch/campagnes

Zoom sur le romerillo 
Cet arbre menacé souffre de plu-
sieurs maux. Tout d’abord, son 
taux de germinat ion se situe 
au-dessous de 15 %. Il y a par 
ailleurs un problème d’utilisation 
humaine de cette essence, prisée 
pour les arbres de Noël. « C’est un 
avantage et un inconvénient », note 
Nelson Rendón Carmona. « L’avan-
tage, c’est que la perspective de 
réaliser une bonne vente motive les 
familles à faire pousser ces arbres. 
Le risque, c’est qu’ils soient tous 
coupés et vendus.»

Sur le thème « La terre 
en partage », la campagne 
DM-EPER 2016 met en 
lumière des programmes 
de coopération menés au 
Mexique et au Kosovo.

ÉCOLOGIE Prendre soin de 
la terre en tant que lieu de vie 

fertile, c’est le credo de l’Entraide pro-
testante suisse et de DM-échange et 
mission, le service de coopération des 
Eglises protestantes romandes. Tous 
deux soutiennent des actions de ter-
rain au Kosovo et au Mexique. Coup 
de projecteur sur le programme de re-
forestation mené au Chiapas par l’ONG 
mexicaine INESIN, soutenue par DM-
échange et mission.

Reforestation de qualité
Dans l’Etat mexicain du Chiapas, la moi-
tié de la couverture forestière a disparu au 
cours des 50 dernières années, entraînant 
la raréfaction d’arbres aux vertus ignorées, 
utilisés comme seul bois de chauffe. Aus-
si, l’INESIN s’engage pour réhabiliter des 
terres saccagées et sauvegarder des espèces 
indigènes. Associées au projet, les commu-
nautés locales entendent ainsi améliorer 
leurs conditions de vie et tendre vers la 
souveraineté alimentaire.

« Le gouvernement du Chiapas mène 
des actions de reforestation, mais il ne s’in-
téresse pas aux espèces », déplore Nelson 
Rendón Carmona. Titulaire d’une maîtrise 
en sciences et d’un postgrade en écologie 
et développement durable, il est l’un des 
piliers du projet.

Nelson Rendón Carmona,  
spécialiste des arbres 
tropicaux et pilier du projet de 
reforestation. 
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ART Le pied gauche. Précisément : un 
orteil. L’un des plus grands maîtres 
de la peinture s’y reprend à trois fois 
pour travailler ce détail. « On voit que 
Michel-Ange mettait autant de soin à 
saisir la justesse d’un orteil que la no-
blesse d’un visage. Qui plus est, cet or-
teil est celui d’un personnage secon-
daire parmi 400 autres, perché à plus 
de 20 mètre du regard. » 

La soprano neuchâteloise Brigitte 
Hool, alors adolescente, a découvert 
cette esquisse dans une monogra-
phie : « J’ai compris, à ce moment-là, 
ce qu’était une œuvre d’art. La consé-
quence d’une immense humilité, d’une 
très grande exigence et d’une présence 
à chaque chose, d’instant en instant. »

Secret de l’œuvre
Pour la chanteuse d’opéra qui, malgré 
sa renommée, fait ses vocalises chaque 
jour, la discipline est un pilier : « Il y 
a dans cette esquisse un secret : une 
exigence qui ne renonce jamais. La 
beauté vient d’un certain ordre. Et 
cela ne fait pas de nous des personnes 
étriquées et ennuyeuses. Au contraire, 
le sens de l’ordre permet d’accéder à 
une intime conviction de justesse et 

de liberté. Il est ce cadre, ce support 
qui permet de s’élever ». 

Des deux visages apparaissant sur 
le dessin, Brigitte Hool choisit celui 
du bas à gauche.  Une « douceur sou-
veraine », une « joie calme » s’en dé-
gagent. Une sérénité que la Neuchâ-
teloise a recherchée en elle pour écrire 
son premier roman, Puccini l’aimait. 
« Pour parvenir à dessiner ce visage-là, 
Michel-Ange a dépassé l’anecdotique 
de sa propre vie, son quotidien, ses 
souffrances. En ce sens, cette œuvre 
est un véritable enseignement. » 

De l’inspiration dans l’ouvrage
La cantatrice y voit une invitation à 
valoriser chaque instant : « Même si je 
n’ai que dix minutes, je me mets à l’ou-
vrage. Ce visage, ce n’est pas plus de 
dix minutes de la vie de Michel-Ange. 
Mais c’est énorme, ce qu’il a fait dans 
ce temps-là. Une vocalise, un air d’opé-
ra, ou écrire le passage d’un livre, c’est 
aussi dix minutes ». 

« La beauté qui jaillit de cette es-
quisse est le fruit d’une inspiration ». 
Inspiration : un mot que Brigitte Hool 
aime employer, puisqu’il s’apparente 
aussi à la respiration. « Inspirer, respi-

CONVERSATION AUTOUR D’UNE ŒUVRE

Les instants 
de grâce de 

Michel-Ange
Découvrez une œuvre d’art choisie 

par une personnalité romande. 
Ce mois-ci, la Neuchâteloise 

Brigitte Hool, cantatrice et romancière, 
se laisse inspirer par Michel-Ange.

rer, c’est la base du chanteur, de tout 
être humain, et bien sûr de l’artiste. 
Dans Puccini l’aimait, j’ai voulu montrer 
ce moment où le compositeur entend 
une mélodie, la reçoit, l’accueille, et non 
pas le moment où il la fabrique. Nous 
connaissons tous des instants inspirés, 
dans chaque journée. A nous de les va-
loriser pour remarquer que ce sont des 
moments de grâce. »  Elise Perrier

Etude de la Sibylle libyque, 
dessiné en 1511 par Michel-Ange 
puis peinte sur le plafond de la 
chapelle Sixtine, au Vatican.©
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Bio express
Brigitte Hool grandit à Neuchâtel. Elle 
chante à la Scala de Milan, l’Opé-
ra Comique de Paris, aux Opéras 
de Lyon, Marseille, Lausanne... En 
2016, elle publie son premier roman, 
Puccini l’aimait, à l’Âge d’Homme. 
Elle chante le Messie de Haendel à 
la Cathédrale de Lausanne les 25 
et 26 janvier et à la Cathédrale St-
Pierre à Genève les 3 et 4 février. 
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JUBILÉ « Je me dis que rassem-
bler les églises, c’est de l’ordre 
de la musique d’avenir. » Ca-
rolina Costa, pasteur au LAB 
à Genève, va de l’avant et voit 
dans la célébration du Jubilé 
l’occasion pour les églises de 
« retrouver l’esprit de la Ré-
forme, celui qui nous rassemble 
au-delà des sensibilités et de 

Le 6 novembre à 10h, l’église Saint-François à 
Lausanne accueille le culte d’ouverture du Jubilé 
de la Réforme. Carolina Costa, représentante 
d’une nouvelle génération, sera l’invitée du 
pasteur Jean-François Ramelet.

faire une unité dans le souffle ». 
Celle qui séduit un large 

publ ic avec sa sér ie «  Ma 
femme est pasteure » s’est 
vue proposer la prédication 
du culte de la Réforme pour 
lequel « il a fallu travailler en-
semble avec Jean-François Ra-
melet de Saint-François pour 
trouver le pot commun. L’ac-
cent sera mis sur la parole et 
l’écoute renouvelée ». Pour ce 
faire, les pasteurs ont fait ap-
pel à une comédienne « pour 
que cette parole soit dite et 
entendue et je me suis auto-
risée des espaces pour davan-
tage de silences ».

 Pour sa prédication, Caro-
lina Costa a choisi l’épisode de 
la Samaritaine, « où il est jus-
tement question de sortir des 
logiques de territoire ». Dans ce 
contexte d’ailleurs, la retrans-
mission du culte non seulement 
à la télévision, mais dans la ma-
jorité des paroisses du canton, 
prend tout son sens. 

« C’est une liturgie partici-
pative. J’y vois le signe du bien 
vivre ensemble, dans la diver-
sité et le respect de chacun. 
Ce n’est par exemple pas parce 
que je fais des projets décalés 
que je rejette le traditionnel, et 
l’inverse doit être aussi valable. 
J’aimerais que chaque ministre 
puisse découvrir qu’on a besoin 
d’eux, il faut se laisser la liberté 
de créer », affirme Carolina Cos-
ta pour qui le souffle de la Ré-
forme est synonyme de liberté.

Un nouveau souff le donc 
pour ce Jubilé ? Il en faudra 
pour les 500 bougies, bien sûr, 
mais aussi pour entonner les 
gospels au programme, dont le 
magnifique « Amazing Grace », 
et se recueillir à celui des or-
gues animées par Benjamin 
Righetti. « Ça va être un beau 
moment », promet Carolina 
Costa. Un moment à transfor-
mer en de nombreux autres 
ouverts sur l’avenir.
  Stéphanie Billeter

Une opération  
à grande échelle
Outre sa diffusion à la 
télévision, ce culte d’ou-
verture de la Réforme 
sera retransmis dans 
90 % des paroisses du 
canton de Vaud. « C’est 
la première fois qu’il se 
passe une opération 
de cette envergure, ex-
plique Olivier Favrod, 
du service Vie commu-
nautaire et cultuelle de 
l’Eglise réformée vau-
doise. Chaque paroisse 
a dû trouver sa solution, 
un écran plasma ou un 
beamer, et certaines se 
regroupent pour suivre le 
culte et faire ensuite leur 
propre célébration. » 

Un souffle nouveau 
plane sur la Réforme

Le culte du 6 novembre 
dans votre paroisse, à lire 
dans les pages régionales.
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La communauté 
bahá’ie a foi en l’avenir

INTERRELIGIEUX L’humani-
té forme une seule et même 
race. Chacun peut contribuer 
à l’unif ication des peuples 
et à la paix dans le monde, 
a f in d’atteindre un bien-
être commun. C’est la vision 
bahá’ie, née en Iran des en-
seignements du messager 
Bahá’u’lláh, au 19e siècle.

Aujourd’hui, l’humanité 
aurait atteint une maturité qui 
lui permettra de créer une ci-
vilisation mondiale basée sur 
la justice, la prospérité et le 
progrès commun. Sous quelle 
forme ? « Il appartient à cha-
cun de vivre ces changements 
à sa façon », explique Jessica 
Graber-Schorderet, chargée 
des relations avec les médias 
pour la communauté de Suisse. 
« Selon notre vision organique 
du monde, tout changement 
chez l’individu entraîne une 
modifi cation de la société. »

A l’occasion de la Semaine des religions
du 5 au 13 novembre dans toute la Suisse, 
Réformés  vous présente une communauté 
née en Iran au 19e siècle : les bahá’ies.

La communauté bahá’ie 
réunit aujourd’hui six millions 
de personnes aux quatre coins 
du monde. En Suisse, on dé-
nombre un millier de fidèles, 
dont 180 dans la région léma-
nique. Cette jeune religion est 
aussi une ONG qui coopère 
avec les Nations Unies.

La foi bahá’ie se nourrit de 
l’unicité de Dieu. « Nous pen-
sons qu’il y a une seule source 
divine, dont chacun peut être 
un messager. Nous reconnais-
sons la validité de tous les pro-
phètes et respectons chaque 
religion. » La diversité cultu-
relle est perçue comme une 
richesse pour les bahá’is, qui 
voient dans la Semaine des re-
ligions une occasion de se ré-
unir. « L’interreligieux est un 
espace vers lequel nous vou-
lons tendre », souligne Jessica 
Graber-Schorderet.

Pour construire un monde 

de paix, les bahá’ies placent 
l’éducation au cœur de la 
communauté. Des activités 
pour les enfants et les adoles-
cents visent à faire émerger le 
meilleur de chacun. « Il s’agit 
d’accompagner les jeunes à la 
découverte de leurs qualités 
spirituelles et cognitives. Au-
tour des valeurs de respect, de 
compréhension et d’empathie, 
nous favorisons l’éclosion de 
jeunes critiques face au monde 
qui les entoure. »

Chacun est libre de vivre 
sa foi à sa manière chez les 
bahá’is, par la prière, la mé-
ditation ou des activités com-
munautaires. Cette religion n’a 
pas de clergé, mais des assem-
blées spirituelles élues chaque 
année dans chaque commu-
nauté. Autre particularité, le 
calendrier bahá’i divise l’année 
en 19 mois de 19 jours.

 Delphine Willemin
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La Semaine 
des religions 
à 10 ans
Chaque année, la pre-
mière semaine de no-
vembre est placée sous 
le signe de la rencontre 
et du dialogue entre 
les religions et cultures 
présentes en Suisse, 
à travers près de 150 
manifestations. Dans le 
canton de Vaud aussi :

A Lausanne 
Le 10 novembre, 20h : 
« Le défi  de la femme en 
Suisse – société multi-
culturelle », world café. 
Le 11 novembre, 19h :
« L’amour du prochain », 
table ronde interreli-
gieuse.
Le 12 novembre, 17h30 :
« Les fêtes dans la ville », 
exposition, conférence, 
concert et cuisines du 
monde.

A Avenches 
Le 8 novembre, 20h :
« Un pays, des religions 
et le défi de vivre en-
semble », une confé-
rence avec des groupes 
interreligieux.

Programme complet
www.arzillier.ch, www.
semaine-des-religions.ch 

La communauté bahá’ie de 
Suisse sur www.bahai.ch 
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A l’écoute des 
histoires de 
Saint-François
NOUVELLES TECHNOLOGIES  
Au cœur de Lausanne, l’église 
Saint-François fa it partie 
du paysage. Les habitants 
pressés la contournent pour 
prendre leur bus, les touristes 
la confondent souvent avec la 
cathédrale, les habitués la sa-
luent distraitement. 

Elle est comme une tante 
gênée par des vêtements peu 
f luides mais qui ne demande 
qu’à raconter des histoires. 
« L’objectif de l’application 
de l’Eglise Saint-François 
est d’amener les gens à com-
prendre le lieu en leur offrant 
un support moderne », rap-
porte Gabriel Dutoit, chef de 
projet au service Info et com-
munication de l’Eglise réfor-
mée vaudoise. 

Déjà, i l faut pousser la 
porte. « Impossible de ne pas 
entendre ici l’agitation dé-
bordante de la ville », écrit 
Je a n-Fr a nç o i s 
Ramelet, pasteur 
de Saint-Fran-
ç o i s ,  d a n s  s a 
prière disponible 
sur l’application. 
En effet, la parti-
cularité de l’église 
est son imprégnation dans 
la cité. Mais que recèle-t-elle 
donc ? « Les vitraux, témoins de 
la culture artistique contempo-
raine et les orgues, qui sont les 
plus anciennes de la ville », ré-
pond Gabriel Dutoit. 

Outre la visite guidée his-
torique et architecturale, l’ap-
plication propose une visite 

Dans la continuité des applications 
déjà développées pour la cathédrale 
de Lausanne et surtout l’abbaye de 
Romainmôtier, découvrons celle de 
l’église Saint-François. Elle révèle les 
dessous et les dessus méconnus du lieu.

Sainf en action
Une fois installée, l’ap-
plication s’utilise soit 
en téléchargement total 
soit via le wifi (ou une 
4G au forfait illimité). 
Les écouteurs branchés, 
nous choisissons une vi-
site guidée ou une visite 
libre. Celle-ci se fait en 
fonction de l’endroit où 
l’on se situe, repéré par 
des capteurs. 
Dans le chœur ? Nous 
voilà les yeux en l’air, 
tentant de distinguer la 
peinture sur la clé de 
voûte. Ouf, la vidéo en 
cours permet un zoom. 
C’est une représenta-
tion de Jésus dans une 
mandorle. Ayant repéré 
une clé de voûte dans 
l’une des chapelles, on 
y retourne, il s’agit de 
l’agneau pascal, symbole 
du Christ ressuscité. 
Vidéo après vidéo, on se 
balade au gré de la voix 
du comédien Maxime 
Gorbatchevsky. A pas-
ser tous les jours devant 
l’église, on imaginait mal 
que cette digne dame 
recelait autant de bijoux, 
dont son rôle primordial 
à la Réforme. 

Plus d’infos
L’application « Eglise 
Sa int -François Lau-
sanne » disponible sur 
www.eerv.ch/apps. 

des vitraux et une des orgues, 
le tout en vidéo. Grâce à un 
travail photographique hors 
pair, il est possible de contem-
pler les vitraux comme si nous 
nous trouvions face à eux et en 
étudier les détails importants. 

Plus spectacu-
laire, la vision 
des orgues à 360 
degrés, où l’on 
peut tourner, 
avoir une vue 
plongeante sur 
la nef, zoomer 

jusqu’à distinguer les écritures 
sur les porcelaines.

« Nous avons réalisé cette 
prise de vue, car il n’est pas pos-
sible pour le visiteur de monter 
à l’étage des orgues. » Côté vi-
siteurs justement, l’application 
s’adresse à tout le monde, du 
Lausannois au touriste lointain 
de passage. L’habitué y trouvera 

également un parcours médita-
tif avec des prières et un livre 
d’or où déposer sa propre prière 
qui, une fois validée, sera portée 
par la communauté lors de l’of-
fice suivant. 

Dix mois ont été néces-
saires pour mener à bien ce 
projet, durant lesquels le plus 
compliqué aura été de « trou-
ver des archives qui donnent 
de la vie à la présentation his-
torique. Il a même fallu récupé-
rer un vieux Mac pour ressortir 
des images de synthèse faites 
dans les années 1990 ! Quant 
à des illustrations avant la Ré-
forme, il n’y en a aucune. » A la 
lecture et à l’écoute des récits 
et des anecdotes, le visiteur 
réalise que le travail accompli 
est aussi impressionnant que 
livré sobrement à sa curiosité. 

 Stéphanie Billeter

L’intérieur de l’église vue par un drone.
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« L’application 
offre une vue 
des orgues à 
360 degrés »
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Ça y est ! nous y sommes, 
enfin ! Après des mois de 
travail, on entre dans la 
phase concrète… Mais de 
quoi s’agit-il ?

Eh bien, de la célébra-
tion des 500 ans de la Ré-
formation, dont les mani-
festations s’entament en 
novembre et durent toute 
une année. Dans toutes 
les régions, les événe-

ments foisonnent. C’est aussi 
la première édition du journal 
romand des Eglises: «Réfor-
més». Et ce n’est 
pas un hasard du 
calendrier.

Mais est-il en-
core bien utile de 
parler de la Ré-
f o r m e  d a n s  u n 
monde de plus en 
plus multiculturel et dans le-
quel les appels à la laïcité de-
viennent des appels à l’in-
tolérance religieuse ? C’est 

pourtant sous l’oppression que 
les réformés de France ont 
profité de la Révolution fran-

çaise pour contri-
buer grandement 
à l’élaboration et 
à la mise en pra-
tique de la Décla-
ration des droits 
de l’homme. La li-
berté individuelle 

a ainsi enfi n pu être reconnue. 
« Evidemment ! », dirons-nous 
aujourd’hui. Mais n’oublions 
pas que dans le canton de Vaud, 

les membres de l’Eglise libre 
ont eux aussi subi moqueries 
et brimades. Et cet héritage 
est devenu source d’inspiration 
pour l’EERV, qui tente de faire 
entendre sa voix alors que ses 
membres ne sont de loin plus 
majoritaires dans notre popula-
tion. Et maintenant ? A prendre 
connaissance des décisions ré-
centes de législatifs en Suisse, 
on ne peut que se dire que rien 
n’est fi ni, la Réforme continue, 
selon le fameux slogan : Semper 
reformanda !  

Un héritage source d’inspiration
BILLET SYNODAL

John Christin 
Conseiller synodal

LIEUX PHARES
Projecteur sur les activités des 3 lieux phares de Lausanne

Kit de survie à l’épreuve du deuil
SAINT-LAURENT EGLISE 
« Comme on ne sait plus bien 
que faire, alors on ne fait plus 
rien ». Face à ce constat, Alix 
Noble Burnand, conteuse et 
tanathologue inverse la ten-
dance et propose de repré-
senter l’absence pour baliser 
le temps du deuil et le rendre 
ainsi plus gérable. 

Les rites ont été bazar-
dés, les protestants avaient à 
l’époque de bonnes raisons, 
souligne la thanatologue. Il 
n’empêche qu’aujourd’hui, il 
manque et chez les gens ap-
paraissent des traumatismes. 

« La mort est dans un drôle 
d’état. Omniprésente sur la 
scène médiatique, elle est in-
timisée chez l’individu et de-
vient alors un tabou. » 

Pour légitimer ses rites et 
ne surtout pas les renier, Alix 
Noble Burnand propose une 
boîte à outil : le Toussaint’s fes-
tival qui investit du 28 octobre 
au 2 novembre l’église Saint-
Laurent et l’Espace culturel 
des Terreaux. S’y succèdent 
spécialistes et anonymes qui 
proposent des pistes, des outils 
et des façons de faire. A travers 
les arts, les morts prennent 

LA CATHÉDRALE / L’ESPRIT 
SAINF Six pasteurs prêchent 
à la cathédrale et à l’église 
Saint-François une année du-
rant autour des thèmes publiés 
par la brochure qui accompagne 
le Jubilé de la Réforme (dispo-

une place concrète, de choix, 
pour ne plus prendre toute la 
place dans nos vies.

 Marie Destraz
www.toussaints-festival.ch

nible à l’entrée des églises). Le 
pasteur Ramelet démarre les 
12 et 13 novembre avec « Lire 
la Bible, pourquoi et pour quoi 
faire ? », puis les samedis à 18h à 
Saint-François et les dimanches 
à 10h à la cathédrale qui célèbre 

le culte selon la tradition luthé-
rienne pour l’année du jubilé de 
la Réforme.  

Du 4 au 6 novembre, lance-
ment du Jubilé, à lire en pages 
17 et 25. 

« Rien n’est 
fi ni, la 

Réforme 
continue »

LA CATHÉDRALE
www.lacathedrale.eerv.ch, 
pasteur André Joly, 
078 661 80 80, 
andre.joly@eerv.ch, 
lacathedrale@eerv.ch

L’ESPRIT SAINF 
www.espritsainf.eerv.ch,
pasteur Jean-François 
Ramelet, jean-francois.
ramelet@eerv.ch

 SAINT-LAURENT
www.saintlaurenteglise.eerv.ch,
pasteur Jean Chollet, 
079 216 86 27
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Quel poids pour 
quelles histoires ?
SPIRITUALITÉ La gloire en 
hébreux, « kabod », vient du 
verbe « kabad » qui signif ie 
« être lourd », « avoir du poids ». 
Il comporte un double sens : 
« avoir de l’importance » et 
« être accablant ».
A quoi donnons-nous du poids, 
de l’importance ? Qu’est-ce qui 
pèse dans notre histoire ? Le 
Christ lui-même a parlé des 
fardeaux et de la poutre. C’est 
dire que c’est une question vi-
tale. Ainsi nous sommes appe-
lés à réévaluer ce à quoi nous 
donnons du poids. Ce chemi-
nement peut être vécu lors 
d’un accompagnement.

J ’a i  é té  f r app é  d’u ne 
convergence entre la démarche 
de psychologie narrative pro-
posée par Michael White et le 
chemin de la foi chrétienne. 
Dans son ouvrage « Cartes des 
pratiques narratives », éditions 
Le Germe, Michael White met 
en évidence combien nous 
prenons sur nous nos dysfonc-
tionnements et nos problèmes 
de comportement. A tel point 
que nous risquons de faire de 
nous-mêmes ou d’un parent le 
problème. Dans sa démarche, 
il encourage à en faire un pro-
blème extérieur, à nommer tel 
élément problématique, à en 
faire comme un paysage, que 
l’on va essayer de transformer, 
de réorienter, sans faire de soi-
même, le problème. 

Cela rappelle l’histoire du 
jardin d’Eden, où le mal est 
personnifié par un serpent, 
extérieur à l’humain et avec 
lequel il va devoir se mesurer. 
Cela permet de dédramatiser 

et circonscrire la probléma-
tique à laquelle il est confron-
té (angoisse, histoire familiale 
toxique, etc.) et valoriser les 
ressources mises en œuvre 
pour affronter et sortir de 
cette difficulté.

Un autre élément que 
Michael White met en va-
leur, ce sont les événements 
ressources de notre histoire. 
White chemine avec la per-
sonne à la recherche des 
« heures étoilées » de son exis-
tence. Il va à la pêche aux évé-
nements ressources. Il cherche 
également à mettre en valeur 
d’autres facettes de l’histoire 
vécue et généralement oubliée. 

De cette manière il donne du 
poids, non pas seulement à 
l’histoire traumatique et pro-
blématique, mais également 
aux ressources et à l’histoire 
des rencontres lumineuses, à 
tant de moments privilégiés 
dans le paysage de chacun. Re-
lier et donner du corps à ces 
moments ressources va créer 
un appui, un tissu vivif iant 
pour se remettre debout.

Cela me rappelle étrange-
ment cette foi que le Christ 
a en chacun, cette confiance 
qu’il a en nos ressources ca-
chées et en cette lumière qui 
agit dans le cœur et l’histoire 
de chacun.

Un regard autre 
sur les paysages 
de notre histoire.

C’est un beau défi de se 
laisser conduire pour cultiver 
un autre regard sur nos vies et 
nos proches, à l’école du Christ. 

Nous pouvons nous hono-
rer les uns les autres en écou-
tant avec respect ce qui habite 
chacun, avec ses difficultés et 
ses aspirations. C’est donner 
du poids à l’autre et de la re-
connaissance. Et ainsi, peu à 
peu, ce qui nous tient à cœur, 
l’invisible rosée de l’être, peut 
prendre forme et prendre du 
poids ! Le Christ nous y en-
courage !  André Sauter, 
pasteur, Espace Ecoute « La 
Mandorle »

Qu’est-ce qui a du poids ? 
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A MÉDITER
Pour l’éternité
Sur cette terre rien ne dure, 
rien n’est éternel. A peine 
nous sommes nous habitués à 
un journal et à son nom qu’en 
voici déjà un autre, différent 
et avec un nouveau nom. Non 
vraiment, rien n’est éternel sur 
cette terre. Si rien n’est éter-
nel, n’est-ce pas parce que nous 
avons une fausse conception de 
l’éternité ? En Dieu l’éternité 
n’est ni une durée, ni une dis-
tance. En Dieu l’éternité est une 
qualité : qualité de l’être, quali-
té de la vie. Qualité d’une parole 
qui dit pour que le monde soit. 
Que ce journal, que nos vies 
soient porteurs de cette éterni-
té là ! Isabelle Court.

ACTUALITÉ
Action des paquets de Noël
Du 14 au 17 novembre aura 
lieu la traditionnelle action des 
paquets de Noël. Le contenu 
des paquets – important – fi-

gure sur des papillons dispo-
nibles dans les commerces lo-
caux ou auprès des personnes 
mentionnées ci-dessous. Merci 
de déposer vos dons : à Bassins, 
chez Clairemonde Hirsch-
mann, à Begnins, chez Jeanne 
Dessiex, à Burtigny, chez Ma-
rianne Savary, à Le Vaud, chez 
Isabelle Bovy, à l’épicerie ou 
chez Charles-Olivier Humbert. 
Pour tout renseignement com-
plémentaire : Madeline Hum-
bert, 022 366 00 04, le soir. 
D’avance merci…

RENDEZ-VOUS
Prière de Taizé 
Tous les mercredis à 19h à 
l’église de Begnins.

Culte Autrement
Dimanche 30 octobre à Le 
Vaud. L’occasion de célébrer 
Dieu de manière décontractée !

Culte de la réformation
Dimanche 6 novembre  à 
l’église de Bassins. Pour tous 
ceux qui veulent entrer de 
plain-pied dans le 500e anni-
versaire de la réforme.

Culte du souvenir
Dimanche 27 novembre à 
l’église de Bassins. En dou-
ceur et dans le recueillement, 
revivre un évènement de l’an-
née écoulée.

DANS LE RÉTRO
Culte Petit déjeuner. 
Quand trois générations 
se retrouvent autour 
d’une table.
Dimanche 28 août, à 9h30, 
nous nous sommes retrouvés 
dans la salle communale de 
Burtigny pour y vivre le premier 
culte Petit déjeuner de la pa-
roisse. Au programme : tresses et 
confitures, café, chocolat et jus 
d’orange, partage et bonne hu-
meur. Le programme était adap-
té à tous les âges. Ensemble nous 
avons entendu une histoire de 
terre et de potier et nous avons 
pu également exercer nos dons 
de créateurs en modelant de 
l’argile. Au final, nous sommes 
repartis plus riches qu’en arri-
vant, assurés que quelle que soit 
la façon dont nous modelons nos 
vies, ce sera toujours sous le re-
gard de Dieu, sous le regard de 
celui qui est le grand potier.

Luther en son 
temps et pour 
notre temps
Mardi 15 novembre, 
20h15, sal le parois-
siale de Gland, sous 
le temple en face de la 
maison de commune 
(entrée avenue de la 
gare). Conférence en 
l’honneur du 500e de la 
réformation avec Marc 
Lienhard, professeur 
émérite à l’université 
de Strasbourg et théo-
logien luthérien d’au-
dience internationale, 
il a publié plus d’une 
vingtaine d’ouvrages 
sur Martin Luther et 
la Réforme. Nous ver-
rons comment l’homme 
Luther a perçu les défis 
qui lui étaient adres-
sés, comment il s’est 
situé par rapport à la 
question lancinante de 
Dieu, mais aussi face 
aux hommes et aux 
institutions auxquels il 
fut confronté. C’est le 
cheminement intérieur 
de l’homme que nous 
aborderons avant tout. 
Nous nous poserons la 
question de ce qu’il a à 
dire pour notre temps. 
Entrée libre, chapeau à 
la sortie.

Théâtre de la 
Marelle
La Marelle en tournée 
avec la pièce « Zachée 
36  » sera de passage 
à Gland. Les églises 
de Gland vous invitent 
à venir nombreux pour 
voir et entendre l’his-
toire de Zachée, racon-
tée de 36 façons dif-
férentes, le dimanche 
27 novembre à 17h. 
Entrée libre, chapeau à 
la sortie.

Begnins – Burtigny Reflet du Culte Petit-Déjeuner.
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DANS NOS FAMILLES
Mariages
Samedi 10 septembre, Jes-
sica et Ludovic Crausaz ont 
reçu la bénédiction de Dieu 
sur leur couple à Begnins.

Baptêmes
Dimanche 25 septembre, 
Mael Wolf a reçu le baptême 
à Begnins.

Services funèbres
Le 14 septembre à Begnins, 
le 20 septembre au centre 
funéraire de Nyon,  Santa 
Cosendey et Gisèle Dugon 
ont été remises à Dieu dans 
l’espérance de la résurrection.

ACTUALITÉS
Cavaliers de l’Avent
Dimanche 27 novembre à l’is-
sue du culte de Gland à 11h30, 
nous aurons la joie d’accueil-
lir Michel et Laurence Gros-
bois-Sottas, cava l iers de 
l’Avent qui viendront nous dire 
le message de Crêt-Bérard. 

Création marionnettes
Dimanche 6 novembre à 
15h30. Un temps pour laisser 
faire ses mains et créer une 
marionnette, et se raconter 
des histoires, à la salle com-
munale de Gland, Grand’Rue 
38. Pour tous les âges. L’ac-
cent est mis sur le jeu et l’ap-
profondissement intérieur 
plus que sur le côté artis-
tique, avec Caroline Savoy 
Bille (art-thérapeute et ma-
rionnettiste, Le Castelet) et 
André Sauter.

Assemblée paroissiale
Dimanche 20 novembre à 
11h00, venez découvrir les 
projets et activités pour l’an-

née à venir. Et venez aussi 
proposer vos idées !

Couronnes et Marché de 
l’Avent
Samedi 26 novembre de 
9h à 12h, petit déjeuner et 
marché de l’Avent en faveur 
de l’EPER et Terre Nouvelle 
à la salle paroissiale sous le 
temple. Bougies, couronnes, 
produits TerrEspoir, pâtis-
series et artisanat garniront 
les étals. Merci d’apporter vos 
tresses, pâtisseries (salées et 
sucrées !) le vendredi 25 entre 
18h15 et 19h15 ou le same-
di matin dès 8h30. La vente 
soutiendra l’Eglise du Christ 
à Alep et le projet au Mozam-
bique des jeunes de la région, 
en lien à un projet du dépar-
tement missionnaire (DM). 
Préparation des couronnes 
les mardis dès le 8 novembre 
20h15, les mercredis dès le 9 
nov. à 9h et les jeudis dès le 10 
nov. à 20h15 à Mauverney 16A. 
Dès le 15 novembre, les mar-
dis après-midis et soirs, mer-
credis matins et après-midis 
et jeudis après-midis et soirs. 
Dès le 21, tous les après-midis 

et soirs. Contact : Christine 
Schürch 022 364 38 28.

RENDEZ-VOUS
Repas communautaire
Mardi 1er novembre à 12h, 

repas délicieux ! Servi à la 
salle paroissiale sous le temple 
de Gland. Sans inscription.

Châles
Rendez-vous mardi 1er no-
vembre de 14h15 à 15h45 
à la sacristie, sous le temple, 
pour tricoter.

Aînés
« Allons à Bethléem » : c’est le 
titre du voyage que nous ferons 
avec M. Guy Gentizon qui, de 
retour d’Israël, nous invitera à 
aller avec lui du côté de Beth-
léem. Pour ce beau voyage tout 
en images, nous nous retrou-
vons le jeudi 24 novembre 
à 14h30 à la salle de la cure. 
Bienvenue à chacun.

« Dim’enfants »
Pendant les cultes des 6, 13, 
20 et 27 novembre, pour 
que les parents puissent vivre 
tranquillement le culte, les 

Gland – Vich – Coinsins Pensif… préparation à la chevauchée de l’Avent. 
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enfants en âge scolaire sont 
pris en charge pour un temps 
« d’école du dimanche ». N’hé-
sitez pas à venir en famille.

Espace Ecoute La Mandorle
Espace d’écoute et de travail sur 
ce qui trouble notre vie. Entre-
tien sur rendez-vous : A. Sauter, 
pasteur, formé en art-thérapie, 
Mauverney 16 A, Gland.

ACTUALITÉS
Assemblée Paroissiale
Vous êtes invités le mercre-
di 23 novembre à 19h30 au 
temple de Mont-sur-Rolle.
Hormis le budget 2017, un 
point important sera à l’ordre 
du jour   :  présentat ion et 
adoption du plan f inancier 
du projet Presbytère. Soyez 
nombreux à participer, ce 
sera l’occasion de poser vos 
questions aux membres de la 
commission qui conduisent 
ce projet.
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RENDEZ-VOUS
Rencontre des paroissiens 
et paroissiennes 
Le mercredi 9 novembre à 
14h, Alain Wyss viendra nous 
parler de son voyage au Népal 
avec diapositives, à la salle de 
paroisse de Bursins.
Le vendredi 11 novembre dès 
19h, « Philomena ». Ce fi lm a 
été réalisé en 2013 par Stephen 
Frears et met en évidence la 
grâce du pardon. 
Chaque soirée commence à 
19h à la cure de Bursins par 
un buffet canadien, suivi de 
la projection du f ilm et se 
conclut par un partage d’im-
pressions autour d’un dessert. 
Ouvert à tous.

Culte du souvenir
Le dimanche 20 novembre 
à 10h15, au temple de Rolle. 
C’est l’occasion pour la com-
munauté paroissiale et ses mi-
nistres d’entourer les familles 
qui ont perdu un être cher du-
rant ces deux dernières années 
A ce propos, un nouveau par-
cours Café deuil débutera le 
jeudi 1er décembre de 9h30 à 
11h30 sous l’église catholique 
de la Colombière à Nyon.

Souper Terre Nouvelle
Le vendredi 25 novembre à 
18h30. Le principe : partager 
une soupe et consacrer le prix 
du repas à une œuvre soute-
nue par « Terre Nouvelle ». 
La soupe sera chaude chez 
Claire Martin, ruelle des Jar-
dins 8, à Perroy. Merci de vous 
annoncer au 021 825 10 39 ou 
079 744 30 54.

Préparer Noël avec le 
Chœur Œcuménique
Le samedi 16 novembre de 
9h à 12h, à la salle parois-
siale de Bursins, première des 
quatre répétitions pour prépa-
rer la Veillée de Noël. 

POUR LES JEUNES
Enfance, catéchisme 
et jeunesse
Le dimanche 20 novembre à 
18h, 1er culte jeunesse régio-
nal, à Rolle. 
Le dimanche 27 novembre à 
18h, Feu de l’Avent à Bursins. 
Courte célébration à l’église, 
suivie d’une collation autour 
du feu de l’Avent, sur la place 
de pique-nique de St-Vincent.

Eveil à la Foi
Pour les enfants de 2 à 5 ans 
(avec petits frères et petites 
sœurs). Séance de 20mn envi-
ron, avec animation adaptée : 
petit conte, prière, brico-
lage… Et bien sûr une colla-
tion partagée entre tous, ap-
portée par les parents. 
Première le vendredi 2 dé-
cembre à 18h à l’église ca-
tholique de Rolle.

Week-end familles
Les 4 et 5 février 2017, nous 
vous invitons à venir, seul(e) 
ou en famille, pour vivre en-
semble un week-end à Vers-
l’Eglise. Ski, ballades ou autres 
activités à choix, raclette et soi-
rée festive. Du grand-air, des 
rencontres, du partage ! Ren-
seignements et inscriptions : 
J.-E. Deppierraz, 021 331 56 41.

DANS NOS FAMILLES
Baptêmes
Loris et Diego Campiche, le 4 
septembre à Rolle.

Mariages
Alexis Sartorio & Florence 
Bourjas, le 10 septembre à 
Bursins ; Gilles-Guy Guyot 
d’Asnières de Salins & Sophie 
Borchard, le 17 septembre 
à Rolle ; Francine et Quan 
Pham, de Rolle, le 10 sep-
tembre à Bougy-Villars.

Enterrements
Claire-Lise Velan, 75 ans, à 
Bursins ; Robert Genillard, 
87 ans, à Bursins.

LA DÔLE
ACTUALITÉ
Culte de l’enfance 
«   Formule Un »
Formule Un, comme Unité. 
Nous organisons le culte de 
l’enfance pendant le culte do-
minical. Les parents profi tent 
du culte et leurs enfants bé-
néf icient d’un programme 
ludique. Renseignements : 
Christel Hofer, 079 319 09 38.

Catéchisme
Vous n’avez pas  reçu de 
convocation ? Prenez contact 
avec le secrétariat et vérifi ez 
vos coordonnées. 
Et pour être à la page, consul-
tez la Rubrique KT jeunesse 
des pages régionales ! 

Assemblée paroissiale
A l’issue du culte du 13 no-
v e m b r e  à  Ey s i n s ,  n o u s 
sommes invités à participer 
à notre assemblée paroissiale 
d’automne. Au menu, le bud-
get et informations sur les dé-
fi s 2017 de notre paroisse.

Cheminement spirituel
Le pasteur Heyraud est à 
votre service pour toute dé-
marche et accompagnement 
spirituel. Besoin d’un mo-
ment d’écoute ? A l’issue du 
culte, temps off ert au chœur 
de l’église.
Engagement pratique : mettre 
en action vos talents ? En discu-
ter avec un conseiller paroissial.

Vie spirituelle – 
Vie nouvelle
Partages bibliques et prière 2e 
mardi du mois, 9h30, chez 
Raymond et Yvette Henny, 
Signy, 022 361 90 32. 
Groupe de partage et prière, 
mardi soir à quinzaine chez 
Henriette Gonthier, 022 369 
11 51.
Cours biblique le 1er vendre-
di du mois à 14h. Renseigne-

Fête de 
la paroisse
Le 13  novembre  à 
10h30 à la grande salle 
de Luins, Culte d’ouver-
ture des catéchismes 
et du Culte de l’En-
fance. Suivra l’apéritif, 
avec la participation, 
cette année, du Chœur 
d’Hommes de Gilly puis, 
en dégustant la petite 
restauration vendue au 
profit de la paroisse. 
Restez avec nous pour 
des animations festives.

Cultes du 
6 novembre 
Le matin à 10h (ho-
raire inhabituel), 500e 
anniversaire de la Ré-
forme. A l ’occasion 
de ce prestigieux an-
niversaire (voir page 
25), le culte du 6 no-
vembre, en l’église de 
Saint-François, à Lau-
sanne, marquera l’ou-
verture du jubilé « 500 
ans de la Réforme » au 
niveau romand et sera 
télédiffusé sur RTS Un. 
Un écran permettra de 
le suivre en direct lors 
du culte de la paroisse, 
à Rolle. Vous pouvez 
venir avec vos enfants, 
mêmes petits ! Et le 
soir, l’ensemble « Eglise 
chante », qui se forme 
chaque année pour pré-
parer, un week-end une 
œuvre sacrée destinée 
à notre paroisse, chante 
lors du culte spécial 
« choral». Joli challenge, 
bon partage ! Attention ! 
Cette année ce culte 
aura lieu à Perroy, à 18h.
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ments auprès de Claire-Lise 
Walz, 022 369 11 85. 
Méditation biblique les mer-
credis matins de 8h à 9h au 
temple de Gingins. Contact : 
Ch. Heyraud.
Groupe de prière une fois par 
mois à Gingins. Contact : 
Ch. Heyraud.
Gospel le dimanche soir, 19h 
– 21h, à Gingins. Contact : 
Ch. Heyraud.
Prière et bannières le ven-
dredi matin, 9h30 – 11h30, 
à Crassier. Contact : Hanna 
Hächler, 079 686 65 86.
Mères en prière, un lundi par 
mois à Signy, Contact : Aude 
Rey, 079 249 74 87.
Douceur et Harmonie, lun-
di soir, à quinzaine, 20h, au 
temple de Crassier, chants 
« Alléluia ». Contact : J.-M. 
Ducret, 022 367 11 30. 

Soleil d’automne
Dimanche 6 novembre à 17h 
au chalet de Grens, Le P’tit 
Théâtre : comédie « Silence en 
coulisse », de Michael Frayn, 
traduction L. Triponez. Ré-
ser vat ion auprès d’Edith 
Nicoud, 022 361 11 13.

Concert 
Vendredi 2 décembre à 20h 
au temple de Crassier, concert 
de la chorale de Rolle-Perroy 
Reflets du lac.

Site web de la paroisse
Ne manquez pas de consul-
ter le site de notre paroisse, il 
est mis à jour régulièrement. 
www.ladole.eerv.ch.

RENDEZ-VOUS
Réformation 2016 – culte 
du 6 novembre 
Marquant l’ouverture du jubilé 
« 500 ans de la Réforme » au ni-
veau romand, le culte du 6 no-
vembre au temple de Gingins, 
à 10h, aura cette particularité 
d’être en partie télédiffusé sur 
grand écran. En effet, grâce à 
une retransmission, jusqu’au 
moment de la cène, nous par-
ticiperons au culte célébré à 
St-François, à Lausanne. Puis, 
nous partagerons la cène, pour 
illustrer la communion entre 
les paroisses de nos églises et 
manifester le mouvement de 
la réforme : partir des centres 
urbains pour essaimer dans les 
campagnes. 

ACTUALITÉ
Week-end de fête pour la 
réouverture du temple de 
Nyon
Vendredi 25 novembre  à 
20h30, concert à la lumière 
de bougies. De 22h30 à 6h, 
nuit de prière. Samedi 26 no-
vembre, de 10h à 15h, visites 
guidées avec des intermèdes 
musicaux. A 20h, L’Echo du 
Boiron, à 20h30, Michael 
Chapman (folk ,  countr y, 
bluegrass / UK) et à 22h, Co-
lin Vallon ( Jazz nouvelle gé-
nération / CH). Dimanche 27 
novembre à 10h, culte d’inau-
guration. A 11h45, apéritif et 
repas (à la salle communale 
de Nyon). A 15h30, cartes 
posta les du monde (pour 
les familles, avec la HEMU 
- Lausanne). De 17h à 20h, 
marathon d’orgue. Mercredi 
30 novembre à 20h, Théâtre 
de la Marelle, « Zachée 36 », 
36 variations sur un texte de 
l’évangile de Luc. Entrée libre, 
chapeau à la sortie

RENDEZ-VOUS
Temps-Oasis
Mardi 1er novembre, de 
16h30 à 18h, à Nyon, au 
centre paroissial des Horizons 
(salle le Mûrier) : prendre le 
temps de s’arrêter, de savou-
rer la Parole, d’être nourri 
dans tout son être !

Soirée contact
Mardi 8 novembre, à 20h, à 
Nyon, salle communale, les 
soirées contacts vous pré-
sentent « Réfugiés… Dépla-
cés : au milieu du désespoir, 
faire renaître l’espoir », avec 
le docteur S. Saltzmann. Par-
ticipation aux frais de 10 fr., 
inscription auprès de Madame 
L. Padilla tél 022 361 66 93 ou 
laupad@bluewin.ch 

Lire et suivre Dietrich 
Bonhoeffer aujourd’hui
Mardis 8 et 15 novembre, 
de 19h à 21h, à Nyon, Les 
Horizons, introduction bio-
graphique et théologique à 
l’œuvre de Bonhoeffer et dis-
cussion en groupe. Renseigne-
ments : J.-L. Blondel, 079 558 
33 72.

La Dôle Depuis notre sommet mythique. 
Du lever du soleil jusqu’à son coucher, bénissez l’Eternel Dieu !
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Nyon Entrez ! Venez admirer notre temple rénové du 25 au 27 novembre.
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Prière de Taizé
Vendredi 11 novembre, à 
20h, à Nyon, Les Horizons, 
nous vous invitons à la prière 
de Taizé. 

Fête Terre Nouvelle
Dimanche 13 novembre, à 
10h, à Crans, salle commu-
nale, culte, suivi d’un apéritif 
et repas.

Groupe « Avec vous »
Jeudi 17 novembre, à 14h15, 
à Nyon, Les Horizons, ren-
contre des aînés.

Eveil à la foi
Samedi 19 novembre, de 10h 
à 11h30, Nyon, Le Prieuré 8 (à 
côté du temple, direction Ge-
nève), rencontre de l’éveil à la 
foi, sur le thème : les métiers 
dans la bible. Renseignements 
auprès de J.-M. Keller, diacre, 
021 331 57 45.

Assemblée paroissiale
Mercredi 23 novembre, à 
20h, à Nyon, Les Horizons : 
l’assemblée paroissiale d’au-
tomne. Un ordre du jour avec 
bien sûr le budget 2017 et aus-
si vos propositions...

Chocolat CSP
Samedi matin 26 novembre 
dès 9h, venez acheter le cho-
colat du CSP (Centre social 
protestant) à la rue de la Gare. 
Equitable et combien utile.

Musique à l’église
Dimanche 4 décembre, à 17h, 
à Nyon, temple : concert « Can-
tate pour le temps de l’Avent », 
création de D. Bouldjoua.

L’Avent autrement
Nous vous proposons de 
vivre l’Avent, de jour en jour, 
avec un calendrier original, à 
consulter sur internet http ://
www.avent-autrement.ch

Camp de ski à Saas-Grund
Nous organisons comme 

chaque année un camp de ski 
famille, tous âges, à Saas-Grund 
du 18 au 25 février 2017. 
Skieurs, marcheurs, seuls ou 
en famille, venez nous rejoindre 
dans un lieu très agréable et en 
bonne compagnie. Renseigne-
ments au secrétariat.

RENDEZ-VOUS
Assemblée paroissiale
Nous tiendrons une assemblée 
paroissiale le 20 novembre 
à l’issue du culte à l’église de 
Givrins. Merci d’y venir nom-
breux et d’annoncer vos can-
didatures si vous souhaitez 
participer aux instances de la 
paroisse : la vice-présidence de 
l’Assemblée est ouverte, ainsi 
que des places de conseillers 
paroissiaux.

Feu de l’Avent 
le 27 novembre
Comme chaque année un feu 
de l’Avent sera allumé sur la 
colline du Bochet, au-dessus 
de Genolier, le 27 novembre à 
18h. Venez partager ce moment 
entre tradition et convivialité. 

POUR LES JEUNES
Rencontre et culte 
jeunesse
La rencontre des 7e - 8e a lieu 
à salle de paroisse de Bursins, 
à côté de l’église, le 20 no-
vembre à 12h.
Le culte jeunesse a lieu le 
même jour au temple de Rolle 
à 18h, il est ouvert à tous et 
conclut la rencontre des 7e - 8e.

DANS NOS FAMILLES
Baptême
Stella Rose Porcheray, Trélex, 
le 25 septembre. 

ACTUALITÉS
Service à rendre
La communauté a besoin d’un 
ou d’une secrétaire pour son 
assemblée paroissiale qui a 
lieu deux fois par année. In-
formations auprès de Danièle 
André, au 022 360 14 97.

LES RENDEZ-VOUS
Parcours de formation
Durant 5 samedis après-midi 
entre novembre et mars, ap-
prendre à pratiquer la lectio 
divina af in de laisser la pa-
role de Dieu irriguer sa vie au 
quotidien. Renseignements et 
inscription auprès de Magali 
Borgeaud, au 021 331 57 60.

Une visite
Partager la réalité de votre 
vie avec la bergère de votre 
communauté, c’est possible, 
alors n’hésitez pas à prendre 
contact avec el le. En cas 

d’hospitalisation, elle se fera 
un plaisir de vous visiter, mer-
ci de l’en informer.

REMERCIEMENTS
Concerts-promenades
Le 4 septembre, à l’occasion 
du dernier concert, Chris-
tiane Mohnhaupt a remercié 
les musiciens et le public pour 
leur fidélité à la manifestation, 
durant plus de 20 ans. 
Il y a d’autres personnes qui 
l’ont aidée et elle a souhaité 
manifester ici, sa reconnais-
sance à toutes celles et ceux 
qui ont donné un coup de 
main, af in que les concerts 
et après-concer ts se dé-
roulent en pleine harmonie, 
dans le charmant temple de 
St-Cergue, prêté pour l’occa-
sion. A tous MERCI !

DANS NOS FAMILLES
Acte d’intercession
Pour les parents de Marine 
André, de St-Cergue, le 11 
septembre à Arzier.

Bienvenue à 
nos pasteurs 
remplaçants !
La paroisse a le plaisir 
de pouvoir compter sur 
deux pasteurs rempla-
çants depuis le mois de 
septembre. Sylviane van 
den Heuvel a pris pleine-
ment son activité dès le 
milieu du mois, rejointe 
par Jean-Marie Christen 
à la fin du mois. Nous 
leur souhaitons un minis-
tère fructueux dans nos 
quatre villages.

Genolier Nos nouveaux 
pasteurs.

Feu de l’Avent
D i m a n c h e  2 7  n o -
vembre à 17h30, ren-
dez-vous au chemin 
du Vieux-Château 1 à 
St-Cergue, pour une 
montée aux flambeaux. 
Au lieu-dit, nous allume-
rons un feu de joie avec 
les jeunes de toute la 
région et Marc Bovet, 
pour annoncer l ’en-
trée dans le temps de 
l’Avent. 
Nous poursuivrons par 
une célébration et des 
chants et nous termine-
rons la fête par un thé 
ou vin chaud pour nous 
réchauffer. Si vous avez 
des cageots en bois 
à donner pour le feu, 
contactez P. Cacciabue, 
au 022 360 27 73.
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Service funèbre
Monsieur André Schafroth, 
de Saint-Cergue, a été remis 
à Dieu, dans l’espérance de la 
résurrection, le 13 septembre 
à Saint-Cergue.

	

ACTUALITÉS
Ouverture des festivités 
du 500e anniversaire 
de la Réforme à Genève
Le coup d’envoi au plan na-
tional a lieu les 3, 4 et 5 no-
vembre 2016.
Jeudi 3 novembre de 10h15 
à 11h00, cérémonie d’inau-
guration.
Plaine de Plainpalais - face 
au temple de Plainpalais. Un 
Camion d’exposition sur la 
Réforme part de Genève et 
parcourra toutes les villes de 
la Réforme en Suisse et en 
Allemagne. 
Discours d’Alain Berset, Chef 
du Département fédéral de 
l’Intérieur : « 500 ans de la 

Réforme – signification pour 
la Suisse ». 
A 18h00 - « Genève, capitale 
internationale et œcumé-
nique, célébration intercultu-
relle en partenariat avec les 
Eglises protestantes issues de 
la migration », temple de Plain-
palais. De 20h00 à 22h00 - 
« Esprit de Genève, es-tu là ? », 
Plaine de Plainpalais. Soirée 
jeunesse festive interculturelle 
et interreligieuse, en lien avec 
la Plateforme interreligieuse 
de Genève.

Vendredi 4 novembre, dès 
9h00,  Camion ouvert à la 
population sur la Plaine de 
Plainpalais. Stands d’infor-
mation des organisateurs. A 
13h00, ateliers publics de 45 
minutes, introduits et en-
trecoupés par des chants du 
monde : les droits des enfants 
(COE et UNICEF), la situa-
tion des réfugiés (COE, HCR 
et OIM), santé et sécurité ali-
mentaire (OMS, COE, ACT), 
l’héritage œcuménique (COE). 
A 17h00, Spectacle de ma-
rionnettes pour les enfants 
au temple de Plainpalais, avec 

Les Théopopettes : « Qui es-
tu Lulu, monsieur Luther ? »
 
Projet Mozambique
Des jeunes issus des groupes 
de jeunes de La Côte préparent 
avec Marc Bovet, diacre, un 
voyage au Mozambique pour 
l’été 2017, ils passent dans les 
paroisses de la Région lors d’un 
culte et présentent leur projet 
qui a un but d’entraide et de 
rencontre interculturelle.

RENDEZ-VOUS 
Fête paroissiale
Dimanche 6 novembre, 
10h à la salle communale de 
Chavannes-des-Bois. Culte 
tous âges sur place avec 
la  pa r t ic ipat ion des en-
fants, suivi du repas de fête. 
Stands, musique, jeux pour 
les enfants, tombola. 
Pour cette fête, selon l’an-
cienne tradition de la journée 
d’offrande, nous faisons appel 
à votre générosité, nous vous 
invitons à apporter une en-
veloppe contenant votre of-
frande ainsi que le verset bi-
blique de votre choix qui sera 
lu lors du culte.

Entrée dans le 
Temps de l’Avent
Le dimanche 27 no-
vembre, nous célébre-
rons l’entrée dans la 
période de l’Avent. A la 
sortie du culte de 10h à 
Commugny, vente des 
couronnes de l’Avent, 
en faveur des œuvres 
de missions et d’en-
traide des Eglises réfor-
mées romandes, et pro-
clamation de la venue 
du Christ, sauveur du 
monde, par les cavaliers 
de l’Avent.
Concert de l’Avent, à 
17h au temple de Coppet 
par le Conservatoire de 
Musique de Terre Sainte 
et environ.
Feu de l’Avent, à 18h, 
lieu à définir. Le temps 
de l’Avent offre l’oc-
casion de donner une 
nouvelle orientation à la 
pensée en se tournant 
vers la lumière de Noël 
et vers la source de joie 
que représente la venue 
du Christ dans le monde.

Saint-Cergue Les feux de l’Avent. Terre-Sainte – Céligny Vente de couronnes de l’Avent à la sortie du culte.
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Conférences
Jeudi 10 novembre, 20h au 
temple de Commugny. Il y 
a 5 siècles, la parution des 
thèses de Luther. Pour cette 
deuxième conférence, Chris-
tophe Chalamet se propose 
de parler de « La justif ica-
tion par la foi. Son sens chez 
Luther et son actualité ». 
Jeudi 1er décembre, 20h au 
temple de Commugny. Sous 
le titre « Libéré(e)s par l’Evan-
gile et soumis(e)s au Christ. » 
Elisabeth Gangloff Parmen-
tier réfléchit aux valeurs qu’on 
attribue à Luther et leur ap-
port pour notre monde d’au-
jourd’hui.

Atelier ABC
Jeudi 17 novembre, 20h, 
salle de paroisse de Commu-
gny, Atelier Biblique en vue du 
Culte, étude des psaumes.

Projet Séjour de marche 
2017
Mardi 15 novembre 20h15, 
salle de paroisse de Commu-
gny, présentation du projet de 
Séjour de marche 2017.

Concert
Dimanche 20 novembre 17h, 
temple de Coppet. Ensemble 
vocal et instrumental Gioa 
Cantar, musique baroque.

POUR LES ENFANTS
Eveil à la foi œcuménique
Samedi 5 novembre, 10h à 
11h30, temple de Commugny. 
Thème de cette année : des 
métiers pour vivre.

Culte de l’enfance
Semaine du 31 octobre au 3 
novembre, selon planning reçu. 
Informations sur notre site.

DANS NOS FAMILLES
Services funèbres 
Henk Slettenhaar, de Divonne.

 
Diese Gemeinde ist Teil der 
EERV im Gebiet zwischen 
Genf und Lausanne. 

ACTUALITÉS
Themennachmittage 
« Träume » 
Am 2. November, 14-16 Uhr 
in Morges, Gemeindesaal, Av. 
de Pâquis 1 ; und am 30. No-
vember, 14-16 Uhr, in Nyon, 
Gemeindezentrum Les Hori-
zons, Av. des Eules 9 :
Jakobs Traum (1.Mose 32, 23-
33), und des Menschen Kämp-
fe mit sich und mit Gott an 
Übergängen im Leben.

Lismerkranz Morges
Donnerstag, 10. November, 14 
Uhr, Gemeindesaal Av. de Pâ-
quis 1 : Zusammen plaudern, 
stricken und Geschichten lesen.

Herbstversammlung der 
Kirchgemeinde
Sonntag, 13. November : Im 
Gottesdienst um 9 Uhr 30 in 
der Kapelle Couvaloup, Morges 
wird die neue Kirchenvorste-
herin Frau Judith Glaser-Hei-
niger in ihr Amt eingeführt. 
Weiter wird die neue Kerze 
eingeweiht. Es schliesst sich 
die Versammlung in der Ka-
pelle an. Zum Abschluss Apéro 
im Gemeindesaal.

ZUM NACH-DENKEN
Christus spricht : Wer von die-
sem Wasser trinkt, wird wieder 
Durst bekommen ; wer aber von 
dem Wasser trinkt, das ich ge-
ben werde, wird niemals mehr 
Durst haben. Vielmehr wird das 
Wasser, das ich ihm (oder ihr) 
geben werde, in ihnen zur spru-
delnden Quelle werden, deren 
Wasser ewiges Leben schenkt. 
(Johannes 4, 13-14)

ENFANCE KT JEUNESSE 
Reprise des catéchismes 
KT 7-8e Harmos, Pôle Est 
de la région (paroisses de 
St-Cergue – Begnins – Ge-
nolier – Gland et Cœur de 
la Côte. Rendez vous le di-
manche 20 novembre à 12h 
avec pique-nique à la salle de 
paroisse de Bursins, la ren-
contre se termine par le culte 
jeunesse à 18h à Rolle, les pa-
rents y sont les très bienve-
nus. Pôle ouest de la région 
(paroisses de Nyon, Terre 
Sainte et la Dôle), voir infos 
paroissiales. 
KT 9e Harmos, voir les pages 
paroissiales et la page internet 
www.lacote.eerv.ch. 
KT 10e Harmos, KTciné à 
Nyon, mardi 1er,15 et 29 
novembre,17h45-19h15 au 
Prieuré. KTciné à Genolier, 
mercredi 9 et 23 novembre 
17h45 – 19h15 à la cure. KT 
théâtre à Commugny, jeudi 10 
et 24 novembre 18h-19h30 à 
la cure. 
KT week-end, samedi et di-
manche 12-13 novembre à 
Arzier. 

KT11e Harmos, le parcours 
proposé est paroissial ou in-
ter-paroissial, voir les pages 
paroissiales et le site inter-
net. Dates à réserver pour le 
week-end de préparation aux 
Rameaux (présence indispen-
sable) : pôle est de la région, les 
11 – 12 mars 2017 ; pôle ouest 
de la région, les 18-19 mars 
2017. Vous avez des enfants qui 
sont entre la 7e H et la 11eH et 
vous n’avez reçu aucune in-
formation, merci de prendre 
contact avec Marc Bovet. 

Feux de l’Avent 
Dimanche 27 novembre, 1er 
dimanche de l’Avent. Cer-
taines paroisses ont une tra-
dition des feux de l’Avent, 
d’autres pas. Cette tradition a 
été initiée en 1963 par le pre-
mier résident de Crêt-Bérard, 
le pasteur Charles Nicole-De-
barge et la brigade scoute du 
Vieux Mazel. De cinq la pre-
mière année, c’est actuelle-
ment plus de 120 feux qui sont 
allumés dans tout le canton à 
18h. Nous invitons les jeunes 
qui n’ont pas la possibilité de 
rejoindre une paroisse à venir 
vivre ce temps avec la paroisse 
la plus haute de la région, St-
Cergue. Rendez-vous à 17h30 
à la Licorne (entrée de St-
Cergue par Nyon ), marche 
aux flambeaux jusqu’au vieux 
château. Petite célébration, 
chants, vin chaud, thé, bonne 
humeur et convivialité. Il y a 
possibilité de monter avec le 
Nyon St Cergue. 

WEGO, les jeunes aiment 
chanter ! 
Un projet un peu fou ! pour la 
cinquième année, cinquante 
jeunes de tout le canton se re-
trouvent durant tout un week-
end pour apprendre et répéter 
des chants gospel sous la di-
rection chorale de Jacqueline 
Savoyant et Laurent Juni et 
vous « offrir » à la fin du week-
end un très beau concert le 

Bazar in Nyon
Am Mittwoch, 23. No-
vember 2016, von 9 
Uhr 30 bis 16 Uhr in der 
Salle Communale von 
Nyon, Place Perdtemps : 
Ein Tag der Begegnung 
bei Ständen mit Handar-
beiten, hausgemachten 
deutschschweizer Le-
bensmitteln, Blumen 
und Adventskränzen. 
Dazu das traditionelle 
Mittagessen, Patisserie 
und Kaffee. Wir freuen 
uns auf Ihren Besuch !
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dimanche soir. Venez nom-
breux ! Concert gospel des 
jeunes de l’EERV, dimanche 
4 décembre 19h30, au temple 
de Morges. 

Cultes jeunesse 
Prochains cultes jeunesse 
régionaux, les dimanches 20 
novembre à 18h à Rolle et 18 
décembre à Nyon. Bienvenue 
aux jeunes, à leurs parents et à 
tous ceux qui sont jeunes dans 
le cœur. 

Groupes de jeunes 
Groupe de Terre Sainte-Nyon 
– La Dôle, rencontres une 
fois par mois le vendredi soir 
à 19h30, à la cure de Commu-
gny. Prochaines rencontres 
4 novembre et 9 novembre. 
Renseignements melanie. 
hermanjat@gmail.com
Groupe Dé-part les vendredis 
soirs, sauf durant les vacances 
scolaires, sous le temple de 
Gland. Renseignements   : 
nina.jaillet@mac.com

Voyage au Mozambique 
Vingt jeunes de notre région 
et de la région Morges-Au-
bonne se retrouvent régu-
lièrement pour préparer un 
voyage solidaire au Mozam-
bique en été 2017. A noter 
nos 2 soupers de soutien, 11 
février et 1er avril. Les dons 
pour soutenir ce projet sont 
les bienvenus. EERV Région 
la Côte 1003 Lausanne CCP 
17-720478-0 mention : Mo-
zambique 2017, Merci ! 
Toutes les infos KT Jeunesse 
sur le site : http ://lacote.eerv.
ch/ onglet activités 

PRÉSENCE & SOLIDARITÉ
ACTUALITÉS
Reprise des ciné-sandwich 
avec Thomas Sankara !
Certains noms sont pour des 
africains des références et des 

modèles, souvent pourtant 
très méconnus en Europe. On 
a cru pendant longtemps que 
la figure du capitaine Thomas 
Sankara appartenait à un pas-
sé révolu jusqu’à ce que cer-
tains mouvements de jeunesse 
citoyenne se réclament de ses 
idées pour lutter contre des 
dictatures en place, dictatures 
parfois même soutenues par 
l’Occident. A cet égard, revoir 

certaines images d’archives et 
revisiter le programme de dé-
veloppement de Sankara est 
pourtant très édifiant ...très 
charismatique et parfois aussi 
très proche de l’Evangile. Une 
belle f igure pour inaugurer 
notre saison !
Vendredi 4 novembre à 
19h45 à Gland : « Capitaine 
Thomas Sankara » de Chris-
tophe Cupelin, grande salle de 
l’église Arc-en-ciel, 34 chemin 
du Vernay. Un débat suivra 
avec la présence de quelques 
migrants. Renseignements : 
Mireille Reymond Dollfus, tél 
079 526 75 70.

Repas avec les migrants
Le mardi 8 novembre à Nyon 
à l’église la Fraternelle, rue 
Juste Olivier. Préparation 
sur place dès 17h30, repas 
à 19h30. Merci de prendre 
contact avec Cathy Overly si 
vous êtes intéressés : tél 079 
542 98 06.

FORMATION 
& ACCOMPAGNEMENT
Culte régional de bénédic-
tion avec onction d’huile
Dimanche 30 oc tobre à 
19h30, au temple de Genolier, 
avec Cène. 

Création de marionnettes
Dimanche 6 novembre à 
15h30 (cf. sous paroisse de 
Gland) 

Lire et suivre Dietrich 
Bonhoeffer aujourd’hui
Mardi 8 novembre et mardi 
15 novembre de 19h à 21h, 
au Centre paroissial « Les 
Horizons », Av. des Eules 
9, Nyon. Introduction bio-
graphique et théologique à 
l’œuvre de Bonhoeffer (1906-
1945) et discussion en groupe 
de textes choisis. Prix fr.10.-. 
Inscription : Jean-Luc Blon-
del, théologien, 079 558 33 72.

Conférence de Commugny
Jeudi 10 novembre et 1er dé-
cembre à 20h (cf. sous pa-
roisse de Terre Sainte)

Ciné-cure, Philomena 
Vendredi 11 novembre à 19h 
(cf. sous paroisse du Cœur de 
la Côte)

Luther en son temps 
et pour notre temps
Mardi 15 novembre à 20h15 
(cf. sous paroisse de Gland)

Noé et le déluge… hier et 
aujourd’hui
Samedi 19 novembre de 9h à 
12h30, à la cure de Genolier, 
rte de Trélex 10. Atelier de 
lecture hébraïque et symbo-
lique. Aucune connaissance de 
l’hébreu nécessaire. Prix : fr. 
10.-. Animation et inscription : 
Michèle et Michel Jemelin, 
Pierre Strauss, pstrauss@
netcourrier.com.

S’initier ou se perfectionner 
en calligraphie hébraïque
Samedi 19 novembre de 14h 
à 17h30, à la cure de Geno-
lier, rte de Trélex 10. Pas de 
connaissances préa lables 
nécessaires. Prix : fr. 10.-. 
Animation et inscription : 
Michèle et Michel Jemelin, 
Verena et Pierre Strauss, 
pstrauss@netcourrier.com.

Café deuil
Jeudi 1er décembre de 9h30 
à 11h30, à la salle sous l’église 
catholique de Nyon, ch. de la 
Colombière 18. Un parcours 
pour personnes ayant vécu 
récemment un deuil ou souf-
frant d’un deuil non résolu. 
Offrande libre. Animation : 
Alain Wyss.

Avec quels 
bagages 
arrivent-ils ?
C’est la question que 
l’équipe de préparation 
d’ASOLAC s’est posée 
en préparant son fo-
rum social annuel, en 
choisissant cette année 
pour thème la migration. 
Les bagages matériels 
représentent peu de 
choses, parfois même 
pas  de  documen ts 
d’identité, mais toute la 
richesse d’une culture 
et de compétences in-
dividuelles reposent au 
fond de chaque per-
sonne. Ces réalités-là 
sont souvent occultées 
par des images fausses 
et c’est autours de ce 
grand écart que les in-
tervenants vont nous 
inviter à réfléchir. La 
matinée promet d’être 
intéressante et la mi-
gration un sujet d’une 
telle actualité qu’il est 
d’autant plus nécessaire 
de se faire une opinion 
réfléchie en dehors des 
fantasmes et des ru-
meurs.
Samedi 19 novembre 
de 9h à 13h à la salle 
Fleuri de Begnins : Fo-
rum social ASOLAC sur 
la migration suivi d’un 
repas simple avec les 
migrants qui nous rejoin-
dront pour la matinée.
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Begnins-Burtigny – Bassins – Le Vaud
Pasteure de la paroisse Isabelle Court, 
021 331 58 13
Président du conseil de paroisse 
Stéphane Rudig, 022 366 00 07
Trésorier Maurice Humbert, 022 366 25 48
Secrétariat Isabelle Métroz, 079 438 56 31
CCP 17-399614-5

Cœur de la Côte
Pasteurs et diacre Jacques-Etienne Deppier-
raz, 1166 Perroy, 021 331 56 41, jacques-etienne.
deppierraz@eerv.ch, Christophe Verrey, 021 331 
58 18 ou 077 444 11 05, christophe.verrey@eerv.ch 
et Alain Wyss, 1183 Bursins, 021 331 57 55, alain.
wyss@eerv.ch 
Présidente du conseil paroissial Aline Parmelin, 
1183 Bursins, 021 824 12 38. 
CCP : 17-711561-1 827 67 29

La Dôle
Pasteur Christian Heyraud, 1276 Gingins, 
021 331 56 29 Présidente du conseil paroissial 
Aude Rey, Ch. des Crêts 7, 1274 Signy, 
022 363 19 64 
Secrétariat paroissial et réservation des locaux 
Iris Melly, 022 367 23 50, paroisseladole@bluewin.ch
Ouvert mercredi et vendredi de 8h15 à 12h15
CCP 17-320506-4, Paroisse La Dôle, Crassier
Site www.ladole.eerv.ch

Kirchgemeinde Morges – La Côte – Nyon
Deutschsprachiges Pfarramt Pfarrerin Eva-Sibylle 
Vogel-Mfato, Pâquis 1, 1110 Morges, 021 331 57 83
Präsidentin Susanne Bastardot, 021 869 91 54
Kassier Werner Mader, 022 361 47 10
Sekretärin Ida Joder, 021 808 52 32
PC 10-2537-7, www.morgeslacotenyon.eerv.ch

Genolier
Pasteurs remplaçants Sylviane van den Heuvel, 
079 633 72 00 et Jean-Marie Christen 021 331 56 34
Présidente du Conseil paroissial Doris 
Walgenwitz, Duillier, 022 362 96 15, CCP 12-14161-7
Site internet http ://genolier.eerv.ch

Gland – Vich – Coinsins
Pasteurs Fr. Pastoris, Grand’Rue 36, Gland. 
021 311 57 16 et A. Sauter, Mauverney 16 A, 
021 331 58 03 
Permanence services funèbres 079 463 99 72
Groupe Dé-part d-part-groupe.blogspot.com
CCP 10-16010-8

Nyon – Prangins – Crans
Equipe pastorale Kevin Bonzon, Prieuré 10a, 
021 331 58 93 kevin.bonzon@eerv.ch, 
Jean-Michel Keller, av. des Eules 9a, 021 331 57 45, 
jean-michel.keller@eerv.ch
Secrétariat paroissial et réservation des locaux 
Prieuré 10b, Nyon, Cécile Bailly, 022 361 78 20, mar-
di de 9h30 à 11h, mercredi, jeudi, vendredi de 9h 
à 11h. paroissenyon@bluewin.ch, CCP 12-10109-9
IBAN CH80 0900 0000 1201 0109 9
Site www.nyon.eerv.ch

St-Cergue – Arzier – Le Muids
Diacre Magali Borgeaud dit Avocat, 021 331 57 60 
ou 079 456 00 66 
Présidente du conseil paroissial Christiane 
Magnenat, 022 360 27 27 
Secrétariat mardi et vendredi de 9h à 12h, 
021 331 56 42 secrétariat.stcergue@eerv.ch 
CCP 12-8079-0 

Terre Sainte – Céligny
Pasteurs Ken McKinney, Commugny, 021 331 57 97 
et Marc Gallopin, Founex, 021 331 56 06
Présidente du Conseil paroissial Viviane Scott, 
Bogis-Bossey, 022 776 10 79

Secrétariat et réservation des locaux parois-
siaux route de l’Eglise 18, Commugny, Andrée 
Sublet, mercredi 9h / 11h et 15h /17h ; jeudi 9h / 11h, 
022 776 11 64, paroissets@bluewin.ch 
Compte postal 12-9365-8 
Site terresainte.eerv.ch

Présence et solidarité
Coprésidence Jean-Marc Bettems, 022 362 40 94, 
Henri Gilliand, 022 364 12 67
Pasteur Mireille Reymond Dolfus, 021 331 58 58, 
079 526 75 70
Don CCP 17-324132-1
EERV  Région La Côte, Présence et Solidarité, 
1273 Arzier

Formation d’adulte
(AW) = Alain Wyss, la Cure Bursins, 021 331 57 55
(AS) = André Sauter, Mauverney 16, 021 331 58 03, 
privé 022 366 06 67
Dons CCP 17-720478-0
EERV Région La Côte, Formation adultes, caté, 
jeunesse, 1273 Arzier

Catéchisme et jeunesse 
Diacre Marc Bovet, 1165 Allaman, 021 331 56 31, 
079 685 90 56 marc.bovet@eerv.ch
Groupes de jeunes Terre Sainte -Nyon La Dôle, 
melanie.hermanjat@gmail.com
Dé-Part à Gland Nina.jaillet @mac.com
Blog du groupe http ://d-part-groupe.blogspot.com 
Compte KTJeunesse  CCP 17-720478-0

Conseil régional
Présidence Heidi Wild, Vich, 022 364 20 07
Trésorier Robert Derbigny, Genolier, 022 369 15 92
Coordinateur régional Jacques-Etienne Depierraz, 
Perroy, 021 331 56 41
Responsable InfoCom Mathieu Janin, Les Vergers 
de Lavaux E, 1072 Forel (Lavaux), 079 692 62 36, 
mathieu.janin@eerv.ch

À VRAI DIRE 
Il y a un peu 
p l u s  d ’ u n 

mois ,  not re 
région se mo-

bilisait à l’Abbaye 
de Bonmont pour prier et 
chanter à l’occasion du jeûne 
fédéral, le dimanche 18 sep-
tembre. J’ai rarement senti un 
si bel enthousiasme, au sens 
propre et étymologique. Nous 

Du souvenir
à l’action

avons élevé nos voix en priant 
pour les autorités politiques, 
nos agriculteurs et leurs fa-
milles, pour les patrons et em-
ployés que nous connaissons, 
pour le corps enseignant, les 
parents et les élèves, pour les 
personnes touchées par la pré-
carité et ceux qui s’engagent à 
les aider, les travailleurs so-
ciaux et les bénévoles, les mi-
grants, les clandestins et les 

déshumanisés. Bien, et alors ? 
Je me rends compte que tous 
ces pieux élans, aussi généreux 
soient-ils, n’ont de force et de 
rebondissements que dans la 
mesure où je me souviens des 
prières prononcées… et que je 
suis prêt à devenir les yeux, les 
oreilles, la voix et les mains ai-
mantes du Christ. A vrai dire, 
le combat de la foi commence à 
ce moment là, en deux phases : 
1. Passer de la parole exprimée 
à l’intériorisation profonde 
pour marquer ma propre mé-
moire. Cette étape essentielle 
permet de construire un avenir 
à mes demandes. 2. Vient alors 
dans mon quotidien, le pas-
sage de la parole aux actes, in-

dispensable aux yeux de notre 
maître et ami Jésus qui pro-
nonce des paroles invitant à un 
peu de cohérence : « Il ne suf-
fi t pas de me dire : « Seigneur, 
Seigneur ! » pour entrer dans 
le Royaume des cieux ; il faut 
faire la volonté de mon Père 
qui est aux cieux. (…) « Ain-
si tout homme qui entend les 
paroles que je viens de dire et 
les met en pratique peut être 
comparé à un homme avi-
sé qui a bâti sa maison sur le 
roc. » En rappel de ce culte fa-
meux du jeûne fédéral, encou-
rageons-nous à devenir des 
hommes et des femmes d’ac-
tions !  Christian Heyraud, 
Pasteur
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CULTES
& PRIÈRES

Chaque lundi
9h Rolle, église catholique, 
partage et prière
20h Rolle, temple, partage 
et prière

Chaque mercredi 
De 8h30 à 9h30 Bursins, 
église, méditation
17h30 St-Cergue, lectio 
divina

Chaque vendredi
De 7h30 à 8h30, temple 
de Gland, lectio divina
9h Perroy, temple, partage 
et prière

Dimanche 30 octobre 
9h Bursinel, A. Wyss
9h15 Crans, cène, K. Bonzon
10h Burtigny, Isabelle Court, 
Ste Cène
10h Vich, Cène Fr. Pastoris 
et Portes Ouvertes
10h15 Mont/Rolle, Cène, 
A. Wyss
10h30 Arzier, cène, groupe 
« Chanter sa foi »
10h30 Prangins, K. Bonzon
19h Le Vaud, Isabelle Court, 
Culte Autrement
19h30 Genolier, culte 
de bénédiction 4 novembre
19h Trélex, Chants et prières 
de Taizé

Mardi 1er novembre
9h30 Perroy, salle parois-
siale, pause café mensuelle
18h Rolle, église catholique, 
pèlerinage de prière inter-
confessionnel

Vendredi 4 novembre
9h30 Luins, chez Mathilde 
Brachna (021 824 13 15), 
pause café mensuelle
19h Trélex, chants et prières 
de Taizé

Dimanche 6 novembre 
10h Bassins, Réformation
10h Chavannes-des-Bois,-
salle communale, culte suivi 
de la fête paroissiale, 
K. McKinney, M. Gallopin
10h Gingins, cène
10 Uhr Nyon, Gottesdienst 
in der Kapelle Signy 
10h Nyon, Les Horizons, 
Réformation, cène, télévisé 
de Lausanne (500 ans de la 
Réforme)
10h Rolle, pour les familles 
et R500, A. Wyss + J.-E. 
Deppierraz
10h St-Cergue, cène, réfor-
mation retransmis depuis 
Saint-François
10h Trélex, culte d’ouverture 
du catéchisme, conte
10h Gland, Cène, télédiffusé 
en direct, pour le lancement 
du 500e anniversaire 
de la Réforme, Dim’enfants, 
A. Sauter
18h Perroy, C. Verrey

Dimanche 13 novembre
9 Uhr 30 Morges Gottes-
dienst in Kapelle Couvaloup
Anschliessend Herbstver-
sammlung
10h Begnins, Françoise 
Subilia-Mayor, Cène
10h Commugny, M. Gallopin, 
« culte Lumière »

10h Crans, journée « Fête 
Terre Nouvelle », B. Martin 
et J.-M. Keller, suivi d‘un 
repas
10h, Duillier
10h Eysins, suivi 
de l’assemblée paroissiale
10h15 Mies, La Clairière, 
K. McKinney
10h30 Gland, ouverture des 
catéchismes, Dim’enfants, 
A. Sauter
10h30 Le Muids, cène
10h30 Luins (salle) Fête de 
Paroisse & Culte d’ouverture 
C. Verrey+ J.-E. Deppierraz

Dimanche 20 novembre
9h15 Crans, K. Bonzon
10h, Burtigny, Françoise 
Subilia-Mayor, Cène
10h Coppet, O. Fatio
10h Crassier, cène
10h Givrins, suivi 
de l’assemblée paroissiale
10h Gland, suivi 
de l’assemblée de paroisse 
d’automne, Dim’enfants 
Fr. Pastoris
10 Uhr Nyon Gottesdienst 
in der Kapelle Signy
10h15 Rolle, Cène, culte 
du Souvenir avec tous 
les pasteurs
10h30 Prangins, cène, 
K. Bonzon, école 
du dimanche animée 
par J.-M. Keller
10h30 St-Cergue, cène, 
acte d’intercession.
18h Rolle jeunes M. Bovet

Mardi 22 novembre
18h Luins, temple, 
pèlerinage de prière 
interconfessionnel

27 novembre 
Premier dimanche 
de l’Avent
9h Mont/Rolle, J.-E. 
Deppierraz
10h Bassins, Isabelle Court, 
Culte du souvenir
10h Commugny, 
K. McKinney, vente 
des couronnes de l’Avent
9 Uhr 30 Morges Gottes-
dienst Kapelle Couvaloup
10h Nyon, temple, cène, 
culte de dédicace suite 
à la rénovation du temple, 
K. Bonzon, J.-M. Keller
10h Signy, cène
10h Trélex, présence 
des cavaliers
10h15 Bursinel, cène, 
J.-E. Deppierraz
10h30 Arzier, cène
10h30 Gland, 
KT 7-8 HarmoS, 
cavaliers de l’Avent 
à la sortie, Dim’enfants, 
A. Sauter
17h Commungny, 
Feu de l’Avent
18h Bursins, feu de l’Avent, 
A. Wyss	
18h St-Cergue, Vieux 
Château, feu de l’Avent 
avec les jeunes de la région, 
Marc Bovet et Magali 
Borgeaud
	
Dimanche 4 décembre 
9h30 Prangins
10h Céligny, culte suivi 
de l’assemblée paroissiale, 
M. Gallopin
10h Gingins
10 Uhr Nyon Gottesdienst 
in der Kapelle Signy 
10h30 Nyon, temple
10h30 Vich, A. Sauter



« La confiance est, 
en un mot, l’attitude fondamentale que 

Jésus requiert de ses disciples »
Robert J. Schreiter, théologien catholique, Chicago

Comment puis-je avoir confiance en Dieu 
sans tomber dans une forme de foi naïve ?

Idée reçue
La confiance en Dieu que propose la foi 
chrétienne a été critiquée pour sa naï-
veté. Il ne suffit pas de croire en Dieu, 
de le prier et de lui faire confiance, 
pour que tout aille bien ! Beaucoup de 
croyants ont vécu des désillusions et 
en ont conclu que la confiance en Dieu 
est un leurre. Espérer que Dieu béni-
ra notre vie et qu’il nous ressuscitera 
pourrait être un remède trompeur à 
notre peur de l’inconnu.
A ce sujet, le bouddhisme semble avoir 
marqué un point vis-à-vis du christia-
nisme : au lieu de se confier à un Dieu 
dont on peut douter de l’existence, 
ne vaut-il pas mieux se contenter de 
ce que l’on a et rester « zen » ? En se 
gardant d’être trop confiant, on évite 
d’être déçu.
Afin de ne pas risquer de décevoir les 
croyants, certains théologiens intellec-
tualisent la foi et ne parlent jamais de 
faire confiance à Dieu dans des cas 
concrets, pour guérir d’une maladie, 
gagner au loto ou trouver l’âme sœur.

Décodage
Pour comprendre le sens de la foi 
chrétienne, il est préférable de situer 
la confiance au niveau de l’amour in-
fini que Dieu nous porte. Quoi qu’il ar-
rive, quoi que nous fassions, Dieu est 
avec nous. Dans notre faiblesse, nous 
trouvons dans la foi une force pour sur-
monter les épreuves de la vie. Lorsque 
notre confiance en Dieu vacille, le 
geste approprié n’est pas la résistance 
stoïque mais l’abandon de soi à Dieu.
L’apôtre Pierre, par exemple, marche 
sur les eaux vers Jésus, puis, le per-
dant du regard, doute et s’enfonce (Mt 
14,22-33). Ce récit illustre bien la dyna-
mique de la confiance qui se joue dans 
le regard de l’autre et non dans une 
attitude de self-control.
Dieu est chaque jour notre entraineur, 
notre soutien, notre guide, notre force 
et notre consolateur. La foi n’est pas 
un remède miracle, mais une vie vécue 
dans la confiance et la fidélité à Dieu 
peut amener une grande bénédiction.

Conseil pratique
L’Evangile nous invite à entreprendre 
des actes courageux qui engagent 
notre confiance en Dieu. La foi ne 
nous dispense cependant pas d’être 
prudents. Comme le fit Abraham, quit-
ter nos sécurités pour chercher Dieu 
est souvent libérateur. Le temps qui 
s’écoule entre un projet et sa réalisa-
tion nécessite la persévérance de la foi. 
Dans les situations de stress ou de 
contrariété, nous sommes tentés de 
trouver des solutions trop rapides 
à des problèmes complexes. Dans 
ces cas, l’Evangile nous invite plutôt 
à lâcher prise et à méditer. Prendre 
conscience de notre part d’erreur est 
toujours salutaire.
Soulignons enfin que la vie spirituelle 
n’est qu’un élément parmi d’autres 
pour accroître notre calme intérieur. Un 
travail psychologique sur soi est aussi 
nécessaire. Confier ce qui nous trouble 
à une tierce personne, de préférence 
un thérapeute, pasteur ou psychologue, 
est généralement bénéfique.

LE BON MOT
Chaque mois, Gilles Bourquin 

décrypte un mot-clef de l’Evangile

Envoyez vos questions à gilles.bourquin@reformes.ch




